
Caen
www.cotecaen.fr

Concert
Le charme

glacial
de Thea
Hjelmeland

Gratuit   N° 177 Votre hebdo 100 % caennais 19 au 25 novembre 2014

Cinéma

Le mythique Abel
Ferrara à Caen p.19

Rencontre

« La lettre à Helga »
lue par Rufus p.22

Shopping solidaire

Donnez du sens 
à vos achats ! p.20

Stationnement

Gratuité partielle 
le samedi p.28

Boréales
Un festival
d’acrobaties
avec Super
Sunday

p.10 p.7

Côté
On partage ?
Voiture : moins de stress et des économies  p.21

Photo : Petter Helman

Photo : Andrew Amorin



ÀÀ  nnootteerr  ddaannss  vvooss  aaggeennddaass
LA PIÈCE LA CONTREBASSE AVEC CLOVIS
CORNILLAC, EN FÉVRIER 2015, À CAEN
En janvier 2015, le théâtre de Caen
va rouvrir ses portes après plusieurs
mois de travaux. Parmi d’autres,
vous retrouverez l’habituel rendez-
vous du « Dimanche au théâtre ».
Dès le 8 février, Clovis Cornillac
ouvrira les réjouissances avec 
le monologue de Patrick Süskind,
La Contrebasse. L’histoire d’un
musicien lié pour le meilleur 
et pour le pire à son instrument.
Dimanche 8 février, à 17h, au théâtre de
Caen, 135 boulevard du Maréchal Leclerc.
Tarifs : de 12 à 36 euros.
Tél : 02 31 30 48 00.

NINA AVEC LE DUO SEIGNER-BERLÉAND,
LE 3 MAI 2015, AU THÉÂTRE DE CAEN
Cette adaptation de l’œuvre d’André
Roussin a vu le jour en septembre
2013, à Paris, au Théâtre Édouard
VII, avec une nouvelle mise 
en scène de Bernard Murat.
Sur scène, vous retrouverez un 
duo qui promet beaucoup avec
Mathilde Seigner et François
Berléand, mais aussi François
Vincentelli, Michaël Rozen 
et Valentin de Carbonnières.
Dimanche 3 mai, à 17h, au théâtre de
Caen, 135 boulevard du Maréchal Leclerc.
Tarifs : de 12 à 36 euros.
Tél : 02 31 30 48 00.

Côté Vos sorties sur :
www.cotecaen.frLoisirs
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LE CIRKUS CIRKÖR
Du cirque empreint de poésie
« Ils ne sont pas présents
cette année, mais je les 
cite car cette compagnie
représente bien le type 
de spectacles que l’on peut 
voir aux Boréales. En fait, 
cela va au-delà du cirque. 
Ce n’est pas qu’une
succession d’acrobaties, 
il y a aussi beaucoup 
de poésie et d’humour.
Et le Cirkus Cirkör en est 
un très bel exemple. »

LE CIRQUE AÏTAL
Une drôle d’histoire de couple
« En 2012, j’avais adoré leur
spectacle Pour le meilleur et
pour le pire. Il s’agissait d’une
histoire de couple pas comme
les autres, autour d’une voiture,
en trois actes : la rencontre, leur
vie ensemble, puis la séparation
et les retrouvailles. C’était très
réussi visuellement, poétique,
simple et beau. » 

Les Boréales vues
par Denis Roger
Originaire 
d’Alençon
et Caennais
d’adoption, 
Denis Roger 
est un habitué 
du festival 
Les Boréales.
Il en apprécie
particulièrement
les spectacles
de cirque. 
Il nous livre 
ses coups de 
cœur, passés 
et à venir...

BJØRN BERGE
Un habitué...
« J’ai découvert 
ce guitariste grâce 
aux Boréales et l’ai
revu plusieurs fois, 
toujours dans le
cadre du festival. 
Sur scène, il est 
vraiment très
impressionnant. 
C’est toujours un 
plaisir de le voir. »
C’est quand ? Bjørn
Berge est en concert
à Alençon, le jeudi
20 novembre, à 20h.
Tarifs : 6 à 10 euros.

>
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LA RACE HORSE COMPANY 
Après Petit mal, hâte de voir Super Sunday
« En 2011, leur spectacle Petit Mal
m’avait impressionné. Ce sont vraiment
des acrobates incroyables et innovants.
Et ils prennent des risques importants.
Cette année, j’ai hâte de découvrir 
leur nouvelle création Super Sunday
(photo). Elle promet beaucoup. »
C’est quand ? Super Sunday, du 21 au 
25 novembre, à la Comédie de Caen. Plus
d’infos en page 7 et sur www.cotecaen.fr.
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Les 20 et 21 novembre
❱❱ Les comédiens-stagiaires d’Actéa sur scène !
À l'issue de trois semaines de stage intensif
clownesque avec Marie-Laure Baudain 
et Olivier Lopez, les comédiens-stagiaires
de la compagnie Actéa vous proposent 
une p'tite créa aux p'tits oignons ! 
Adélie, Maxime, Julie, Clémence, Félix,
Clément, Amandine, Amir et Quentin 
auront le plaisir de vous présenter
Petits désastres et autres calamités.
Et en plus, il y aura des invités !

31

Samedi 22 novembre
❱❱ Yannick Noah en concert au Zénith de Caen

Deux ans après l’immense succès de sa
précédente tournée, Yannick Noah signe
son grand retour sur scène avec un tour
de France des Zénith, qui a débuté le 10
octobre. 
Il fera bien évidemment escale à Caen, 
où il interprétera ses plus grands tubes,
mais aussi les titres de son dernier opus,
Combats ordinaires.
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Jusqu’au 25 novembre
❱❱ Les Jeux Équestres vus par Jean-Yves Desfoux
Jean-Yves Desfoux, reporter-photographe
au journal Ouest-France, vous propose
de revivre les plus grands moments
des Jeux Équestres Mondiaux.
Ses photos sont exposées dans la galerie
de l’Abbaye-aux-Dames. 
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Samedi 22 novembre
❱❱ La folk et la country de G&Co au Tandem
Samedi, le Tandem
propose de découvrir
G&Co, un groupe
spécialisé dans le
bluegrass, la folk 
et la country.
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UN CONCERT DU CHŒUR 
DE LA MAÎTRISE DE CAEN
La Maîtrise se produira, samedi, à 12h, 
à l’église Notre-Dame-de-la-Gloriette. 
C’EST GRATUIT. Tél : 02 31 30 48 00.

Les 19 et 20 novembre
❱❱ The Writer au Théâtre des Cordes

The Writer est inspiré de la vie et de
l’œuvre du Norvégien et prix Nobel
de littérature, Knut Hamsun, qui fut
accusé d’avoir trahi sa patrie. Dans
cette pièce, fruit d’une collaboration
internationale entre la Jo Strømgren
Kompani et la marionnettiste allemande
Ulrike Quade, une chercheuse rencontre
l’écrivain et l’interroge sur les différentes
étapes de sa vie. 
De manière subtile, elle sonde 
les profondeurs de ce personnage
historique. Le désir, la compréhension
et le malentendu sont évoqués de
manière presque imperceptible. 
Utilisant humour, musique et art des
marionnettes en virtuose, ce spectacle
fait tomber le masque de cet écrivain.

Vendredi 21 novembre
❱❱ Le Thierry Lhiver Trio au Big Band Café

Ce vendredi, dans le cadre de la Saison
musicale d’Hérouville, le Big Band Café
accueille un concert du Thierry Lhiver
Trio. Au programme : l’œuvre du génial
compositeur et contrebassiste de jazz
Charles Mingus. 
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› Mercredi 19 et jeudi 20 novembre, 
à 19h30, à la Comédie de Caen, 
32 rue des Cordes, à Caen. Tarifs : de 
5 à 25 euros. Tél : 02 31 46 27 29.

› Vendredi 21 novembre, à 20h,
au Big Band Café, 1 avenue du Haut
Crépon, à Hérouville Saint-Clair.
Tarif : 3 euros. Tél : 02 31 47 96 13.

› Jusqu’au 25 novembre, tous les jours,
de 14h à 18h, à l’Abbaye-aux-Dames, 
place Reine Mathilde, à Caen. 
ENTRÉE LIBRE.

› Samedi 22 novembre, à 20h30, 
au Tandem, 8 rue Nicolas-Oresme, à Caen.
Tarif : 5 euros. Tél : 02 31 29 54 54.

› Les 20 et 21 novembre, à 20h30, 
à la Cité-Théâtre, 28 rue de Bretagne, à Caen.
Tél : 02 31 93 30 40. PARTICIPATION LIBRE.

› Samedi 22 novembre, à 20h, au Zénith,
6 rue Joseph-Philippon, à Caen. Tarifs : de
33,50 à 35 euros. Tél : 02 31 50 32 30.

Photo : Knut Bry

Thierry Lhiver

Photo : Philippe Delval
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Mercredi 19 novembre
❱❱ Ils ont fait le tour de la France... à pied !

En 2011, Aurélie Derreumaux et Laurent
Granier se sont offert une aventure
insolite : faire le tour de la France 
à pied au plus près des frontières. Ils ont
tiré de leur périple un film, trois livres et
une cagnotte de 12 000 euros au profit
de Handicap International ! (plus d’infos
sur notre site internet wwwwww..ccootteeccaaeenn..ffrr)
Mercredi, dans le cadre des projections
des documentaires Connaissance du
monde, ce couple, qui vit désormais
à Saint-Aubin-sur-mer, vous propose 
de revivre ce voyage avec eux.

Dimanche 23 novembre
❱❱ Entrez dans Le clan des divorcées !

Jouée depuis plus de 8 ans, la pièce Le
clan des divorcées, bien que caricaturale,
est tout simplement hilarante.
Elle met en scène l’histoire de Stéphanie
d’Humilly de Malanpry, une bourgeoise,
qui vient de quitter son berger ardéchois
pour changer de vie. 
Elle s’installe à Paris et emménage avec
deux colocataires fraîchement divorcées :
Brigitte, la rurale de Clermont-Ferrand
poilue et bien en chair, et Mary Bybowl,
une Anglaise nympho et quelque peu
idiote. Toutes les trois vont se soutenir
mutuellement pour traverser la terrible
épreuve du divorce, mais chacune à leur
manière…

Jeudi 20 novembre
❱❱ Une conférence sur la mémoire et le mythe

Mercredi 19 novembre
❱❱ L’artiste Jean-Luc Blanc à l’Ésam

Le Mémorial de Caen poursuit son cycle
de conférences consacrées à la mémoire.
Jeudi, il sera question de la « mythose ».
Vous êtes invités à réfléchir sur les
dangers de perversion mémorielle.
Le recours des médias à des éléments 
de mémoire et d’histoire participe de ce
que, de Peter Sloterdijk à Roland Barthes,
il est convenu d’appeler mythologisation.
Or il n’est pas certain que cette floraison
de références joue en faveur de la
mémoire historique. D’où le terme 
de « mythose », association de mythe 
et de névrose. 

Le cycle des Conférences de la Presqu’île
a repris depuis le 8 octobre. Ces rendez-
vous proposés par l’École supérieure 
des arts et médias de Caen/Cherbourg
offrent une approche pédagogique 
de l’art contemporain. Ils sont ouverts 
à tous, que vous soyez étudiants,
artistes ou de simples curieux.
Ce mercredi, vous pourrez échanger
avec le Niçois, Jean-Luc Blanc, artiste
qui s’inspire énormément de l’imagerie
du cinéma pour créer ses œuvres.

Samedi 22 novembre
❱❱ Apprenez les trucs et astuces des jardiniers

L'équipe d’animations et de conseils
horticoles de la Ville de Caen assure 
des permanences de renseignements, 
et propose régulièrement des visites
commentées et des démonstrations
autour du jardin.
Ce samedi, ces spécialistes organisent
un atelier de découverte sur les sols et 
la terre, à la Maison à énergie positive,
à la Colline aux oiseaux.

Mardi 25 novembre
❱❱ Le virtuose Alexander Markov à Caen

Mardi prochain, le Conservatoire musique
et danse sera le cadre d’un concert
exceptionnel de l’Orchestre de Caen
dirigé par l’excellent Vahan Mardirossian
et accompagné du violoniste virtuose,
Alexander Markov.
Ce dernier a été salué comme un des
musiciens les plus captivants de sa
génération. L’immense Yehudi Menuhin 
a écrit à son sujet : ««  IIll  eesstt  ssaannss  aauuccuunn
ddoouuttee  uunn  ddeess  vviioolloonniisstteess  lleess  pplluuss  bbrriillllaannttss
eett  lleess  pplluuss  ddoouuééss..  »»
Au programme, le 25 novembre, 
des œuvres de Paganini et Brahms.

› Mercredi 19 novembre, à 18h, 
à l’Ésam, 17 cours Caffarelli, à Caen.
ENTRÉE LIBRE sur réservation
au 02 14 37 25 00.

› Mercredi 19 novembre, 
à 14h30, au Centre des congrès, 
13 avenue Albert-Sorel, à Caen. 
Tarifs : de 6 à 9 euros.

› Samedi 22 novembre, à 14h,
à la Colline aux oiseaux, à Caen. 
ENTRÉE LIBRE sur réservation
au 02 31 30 48 48.

› Jeudi 20 novembre, à 18h, au Mémorial,
esplanade du Général Eisenhower, 
à Caen. ENTRÉE LIBRE sur réservation 
au 02 31 06 06 44.

› Dimanche 23 novembre, à 16h, 
au Zénith, 6 rue Joseph-Philippon, 
à Caen. Tarifs : de 32 à 35 euros. 
Tél : 08 91 67 00 17.

› Mardi 25 novembre, à 20h,
au Conservatoire musique et danse,
1 rue du Carel, à Caen. Tarifs : de 12 à 19
euros. Tél : 02 31 30 46 86.

Les coups de cœur de Radio Cristal
❱❱ Wicked Wonderland par Martin Tungevaag

Dans les bacs

« Alors que l'automne s'installe, un
jeune DJ et producteur venu du froid
débarque avec un titre ensoleillé.
Martin Tungevaag est norvégien et 
fait grimper le mercure avec Wicked
Wonderland. Les sonorités rappellent 
le style d’Avicii, et la comparaison 
est évidemment flatteuse. 
Mention très bien donc pour cette
entrée en matière. À confirmer. »

❱❱ Lately par Charlie Winston 

« En 2008 le chanteur britannique
devenait le chouchou des Français 
avec Like a hobo, et après un album et
une tournée réussie, des collaborations
avec Wax Tailor et un duo avec 
le Belge Saule. Et bien l'homme 
au chapeau est de retour!
Lately flirte avec l’electro, mais
conserve une touche folk. Au sein de
l’équipe Cristal il fait déjà l’unanimité. »
Retrouvez chaque semaine, dans
nos pages, les coups de cœur 
de Radio Cristal. Plus d’infos 
sur www.maradiocristal.com.

Couvrir de fleurs (2014)
par Jean-Luc Blanc 

Photo: Shelley Cryan 
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À l’agenda

Un show entraînant et
plein d’énergie, tout au
long duquel des musi-

ciens de jazz et danseurs font
revivre les moments forts de
la culture sud-africaine. Voilà
ce que promet le spectacle
Via Sophiatown ! 
««  VViiaa  KKaatthheelloonngg  DDaannccee nnoouuss
rraaccoonnttee  ll’’hhiissttooiirree  dd’’uunn  ttoowwnnss--
hhiipp  ddee  llaa  bbaannlliieeuuee  ddee  JJoohhaann--
nneessbbuurrgg,,  hhaauutt--lliieeuu  aarrttiissttiiqquuee
eett  ccuullttuurreell,,  qquuii  ffuutt  ééggaalleemmeenntt
llee  bbeerrcceeaauu  ddee  llaa  lluuttttee  ccoonnttrree
ll’’aappaarrtthheeiidd  »», explique Katell
Bidon, la directrice de La
Renaissance qui accueille ce
spectacle dans le cadre de
l’événement Super Monde.
Cette comédie musicale explo-
sive vous entraînera en effet à
Sophiatown, un quartier multi-
racial disparu. Avant l’apar-
theid, tout le monde y vivait en
bonne intelligence. Et puis vin-
rent les séparations... 

Un moment joyeux, 
mais aussi protestataire
Sur scène, les artistes crient,
sifflent, tapent des pieds et
des mains, et invitent l’assis-
tance à faire de même pour
partager leur fureur de vivre.
C’est un moment unique, joy-
eux, mais aussi protestataire.

Via Katlehong est une com-
pagnie adepte de la pantsula,
une danse syncopée et ultra-
rapide justement née dans les
rues de Sophiatown. Elle y a-
joute le gumboot - qui se dan-
se avec des bottes de caout-
chouc comme en portaient les
mineurs noirs - mais aussi le
step, un flot de jazz, de sifflets
et des cris.
««  LLee  ppllaatteeaauu  ddéélliimmiittéé  ppaarr  ddiiff--
fféérreennttss  eessppaacceess  ssccéénniiqquueess

ss''aanniimmee  ddee  ttoouuttee  llaa  vviittaalliittéé  dduu
qquuaarrttiieerr  ddiissppaarruu  qquuii  rreevviitt  ééggaa--
lleemmeenntt  ppaarr  lleess  iimmaaggeess  dd''ééppoo--
qquuee  pprroojjeettééeess  eenn  nnooiirr  eett  bbllaanncc,,
peut-on lire sur le site de Théa-
trorama. PPaassssaanntt  ddee  ll''iirroonniiee  àà
llaa  nnoossttaallggiiee,,  ddee  ll''ââpprreettéé  ddeess
rrééssiissttaanncceess  àà  ll''eexxpprreessssiioonn  ddeess
ssoolliiddaarriittééss,,  ttoouuttee  llaa  vviiee  ddee  ccee
lliieeuu  ssee  ddéévvooiillee  ppoouurr  rraappppeelleerr
lleess  ccoommbbaattss,,  mmaaiiss  aauussssii  ll''eenn--
tteennttee  eennttrree  lleess  ccoommmmuunnaauuttééss
aavvaanntt  ll''aappaarrtthheeiidd..  »»  

Et lorsqu'à la fin du spectacle,
les spectateurs montent sur
scène pour danser aussi, cette
utopie du vivre-ensemble re-
prend vie ! 

MMaatthhiieeuu  GGiirraarrdd

L’énergie folle de Sophiatown !
Vendredi, le théâtre de Mondeville accueille le premier spectacle de l’événement
Super Monde, dédié cette année à l’Océan Indien. Au programme, Via Sophiatown,
un show incroyable de la compagnie sud-africaine Via Katlehong Dance.

Le spectacle Via Sophiatown 
vous propose de découvrir un 
des plus célèbres townships 
de Johannesburg, aujourd’hui 
disparu. (Photo : Andrea Mohin)

Pour cette saison 2014-2015, l’équipe de 
La Renaissance innove et fait évoluer l’un
de ses événements phares, Super Monde.
« C’est une manifestation qui n’a pas

encore réussi à trouver son rythme, nous
confiait en septembre Katell Bidon. Nous

avons choisi d’étaler cette manifestation

dans le temps, avec quatre représentations

en novembre, décembre, mars et avril. 

Les spectateurs pourront profiter d’un

tarif préférentiel à 30 euros pour trois

spectacles, au choix. »

Via Sophiatown est le premier des quatre
spectacles présentés. Le suivant sera 
un concert du Ny Malagasy Orkestra, 
qui aura lieu le mardi 9 décembre. Sur 
scène, vous retrouverez  dix musiciens 
et chanteurs. Tous issus de groupes 
culturels différents, ils s’inscrivent dans 
le fihavanana, philosophie qui veut tisser
des liens d’entraide et de solidarité entre
les ethnies de l’île.
Toujours dans le cadre de Super Monde,
vous pourrez ensuite découvrir Maputo-
Mozambique de Thomas Guérineau,
le 25 mars, puis le spectacle Théodore
le passager du rêve, le 29 avril.
Mardi 9 décembre, à 20h30, à La Renaissance, 
rue de l’Hôtellerie, à Mondeville. Tarifs : de 7 à 13
euros. Tél : 02 31 35 65 94.

Mardi 9 décembre
❱❱ Le Ny Malagasy Orkestra à Mondeville 

› Vendredi 21 novembre, 
à 20h30, à La Renaissance, 
rue de l’Hôtellerie,
à Mondeville. 
Tarifs : de 7 à 13 euros. 
Tél : 02 31 35 65 94.

Photo : Emmanuel Pagand
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Mais aussi..

Raauullii  KKoossoonneenn,,  ccoommmmeenntt
eexxpplliiqquueezz--vvoouuss  qquu’’iill  yy  aa
ttaanntt  dd’’aarrttiisstteess  ddee  cciirrqquuee

ssii  ddoouuééss  eenn  SSccaannddiinnaavviiee  ??
(Il réfléchit longuement) C’est
difficile à dire. C’est probable-
ment lié au fait que nous su-
bissons des hivers très longs.
Lorsqu’il fait nuit une bonne
partie de la journée, on n’a rien
d’autre à faire que de s’enfer-
mer dans une salle pour tra-
vailler ! (Rires)

EEnn  22001111,,  vvoouuss  aavviieezz  ccoonnqquuiiss
llee  ppuubblliicc  ddeess  BBoorrééaalleess aavveecc  llee
ssppeeccttaaccllee  PPeettiitt  MMaall..  QQuu’’aavveezz--
vvoouuss  ffaaiitt  ddeeppuuiiss  ??
Petit mal a été un grand suc-
cès pour nous. Nous sommes
partis en tournée dans toute
l’Europe, aux États-Unis et en
Australie. Plus de 200 dates 
en tout ! 
Début 2013, nous avons enfin
pu commencer à travailler sur
notre nouvelle création.

DDééccrriivveezz--nnoouuss  llee  ««  ssttyyllee  »»  ddee  llaa
RRaaccee  HHoorrssee  CCoommppaannyy......
C’est simple, à la base, on vou-
lait faire ce que les autres ne
font pas, notamment dans la
prise de risque. On voulait s’a-
muser et rigoler entre potes,
travailler sur l’humour noir. 

On souhaitait aussi proposer
des spectacles qui ne soient
pas exactement du cirque, ni
du théâtre, mais un peu des
deux.

OOnn  eenntteenndd  bbeeaauuccoouupp  ddee  bbiieenn
ddee  SSuuppeerr  SSuunnddaayy..  CCoommmmeenntt
eesstt  nnéé  ccee  ssppeeccttaaccllee  ??
Là encore, ça part d’une idée
très simple. C’était plus une
envie qu’une idée d’ailleurs.
Mon collègue Petri Tuominen
rêvait d’acquérir une roue de

la mort. Mais bon, c’est plus
facile à dire qu’à faire. D’ail-
leurs, on n’en pas trouvé. Alors
on a regardé sur internet com-
ment on pouvait en fabriquer
une. Super Sunday était né !

PPoouuvveezz--vvoouuss  nnoouuss  ddééccrriirree  ccee
qquuee  lleess  ssppeeccttaatteeuurrss  ppoouurrrroonntt
vvooiirr  dduurraanntt  lleess  BBoorrééaalleess ??
Super Sunday est comme un
parc d’attractions, avec une
catapulte, des trampolines, et,
bien évidemment, notre super

roue de la mort !

TToouutt  cceellaa  aa  ll’’aaiirr  iinnccrrooyyaabbllee--
mmeenntt  rriissqquuéé......
Il y a une part de risque, mais
nous prenons quand même
quelques précautions. Après,
on ne voulait pas non plus rui-
ner la scénographie en mettant
des tapis de sécurité partout.
On en a quand même acheté
deux grands pour mettre sous
la roue de la mort ! (Rires)  

VVoouuss  ttrraavvaaiilllleezz  ddééjjàà  ssuurr  vvoottrree
pprroocchhaaiinnee  ccrrééaattiioonn  ??
On y réfléchit, mais il est beau-
coup trop tôt pour en parler.
Puis ça dépend aussi de nos
agendas individuels. Moi par
exemple, je vais travailler sur
un solo. Je pense que nous
serons en mesure de présen-
ter le nouveau spectacle de la
Race Horse Company en 2018.

PPrrooppooss  rreeccuueeiilllliiss  ppaarr
MMaatthhiieeuu  GGiirraarrdd

Super Sunday : attention, danger !
En 2011, la Race Horse Company avait laissé un souvenir impérissable avec 
son spectacle Petit mal. Ces fous furieux sont de retour aux Boréales avec une
nouvelle création, encore plus folle, Super Sunday. Rencontre avec Rauli Kosonen.

Super Sunday : 
show devant !
(Photo : Peter 
Hellman)

› Du 21 au 25 novembre,
à la Comédie de Caen,
à Hérouville. Tarifs : de 5 à
25 euros. Tél : 02 31 46 27
29. Rendez-vous les 20 et 21
novembre pour gagner vos
places pour ce spectacle.

Qu’on se le dise, la 23e édition du festival
Les Boréales sera un grand cru pour 
le cirque nouveau. En plus des deux 
spectacles vedettes que sont Mad in 
Finland et Super Sunday, vous pourrez
aussi profiter de deux avant-premières
françaises du Kallo Collective.
Premier rendez-vous le 26 novembre, 
à 20h, à la Maison de l’étudiant, pour 
le solo Moving Stationery (photo). 
L’histoire de Sigmund, un employé 
de bureau très maladroit, dans un show
qui mêle le théâtre d’objet et clown.
Deuxième proposition du 28 au 30 
novembre, à la Comédie de Caen,
avec Members of our limbs. Un délire
absurde et excentrique, sans parole, 
très visuel et à hurler de rire.
• Moving Stationery, le 26 novembre, à 20h, 
à la Maison de l’étudiant, avenue de Lausanne, 
à Caen. Tarif : 3 euros. Tél : 02 31 56 60 96.
• Members of our limbs, le 28 novembre, 
à 10h et 14h ; le 29, à 19h30 ; et le 30, à 17h, 
à la Comédie de Caen, au Théâtre des Cordes,
32 rue des Cordes, à Caen. Tarifs : de 5 à 25
euros. Tél : 02 31 46 27 29.

Les 26, 28, 29 et 30 novembre
❱❱ Deux avant-premières de Kallo Collective
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À l’agenda

Depuis le début de la se-
maine dernière le Cen-
tre chorégraphie natio-

nal de Caen accueille en rési-
dence Winter Guests, la com-
pagnie du Norvégien Alan Lu-
cien Øyen. ««  NNoouuss ssuuiivvoonnss  llaa
lliiggnnee  ttrraaccééee  ppaarr  LLeess  BBoorrééaalleess,,
explique Bruno Joly, l’admi-
nistrateur du CCNC-BN. NNoouuss
aavvoonnss  ttoouujjoouurrss  ccoollllaabboorréé  aavveecc
llee  ffeessttiivvaall,,  mmaaiiss  cceettttee  aannnnééee  iill
yy  aa  uunnee  ppeettiittee  nnoouuvveeaauuttéé  ppuuiiss--
qquuee  llaa  rrééssiiddeennccee  aa  lliieeuu  ddaannss  
llee  ccaaddrree  dd’’uunnee  ppllaatteeffoorrmmee  ddee
pprroodduuccttiioonn  àà  ddeessttiinnaattiioonn  ddeess
aarrttiisstteess  ddee  ll’’EEuurrooppee  dduu  NNoorrdd,,
mmiissee  eenn  ppllaaccee  aavveecc  LLaa  BBrrèècchhee
eett  llee  CCeennttrree  ddrraammaattiiqquuee  nnaattiioo--
nnaall..  »»

Des histoires 
de rencontres
Le chorégraphe scandinave 
et son équipe travaillent sur
le projet Simulacra, qui pour-
rait être présenté aux Boréa-
les en 2015. ««  IIll  ss’’aaggiitt  dd’’uunn  ttrraa--
vvaaiill  ssuurr  llaa  rreennccoonnttrree  eennttrree  uunn
ddaannsseeuurr  ddee  KKaabbuukkii  eett  uunn  ssppéé--
cciiaalliissttee  dduu  ffllaammeennccoo..  CC’’eesstt  uunn
cchhoocc  ddeess  ccuullttuurreess  eett  uunnee  ccoonn--
ffrroonnttaattiioonn  eesstthhééttiiqquuee..  »» Intri-
gué ? Vous pourrez découvrir
une étape de travail de cette
création, vendredi 21 novem-

bre, à 19h.
Place ensuite à Avenida Cor-
rientes. Là aussi, il s’agit d’une
histoire de rencontre, thème
qui inspire beaucoup Alan Lu-
cien Øyen, dont le travail se si-
tue entre la danse et le théâ-
tre. ««  IIll  mmeett  eenn  ssccèènnee  uunnee
rreennccoonnttrree  ffiiccttiivvee  eennttrree  llee  cchhoo--
rrééggrraapphhee  aalllleemmaanndd,,  DDiieetteerr
GGeeiieerr,,  eett  llee  ddaannsseeuurr  aarrggeennttiinn,,
AAuugguussttoo  GGaarrcciiaa,, poursuit Bru-
no Joly. TToouutt  ssee  ppaassssee  ddaannss
uunn  eessppaaccee  ccllooss,,  uunn  aappppaarrttee--
mmeenntt..  LLaa  qquueessttiioonn  ddee  ll’’eennffeerr--

mmeemmeenntt  eesstt  ttrrèèss  pprréésseennttee,,
ccoommmmee  cceelllleess  ddee  llaa  ddoommiinnaa--
ttiioonn,,  ddee  llaa  sséédduuccttiioonn  eett  ddee  llaa
ppaassssiioonn..    »»  
Cette histoire est portée par
deux danseurs formidables,
Andrew Wale et surtout Daniel
Proeitto. ««  AAllaann  aa  aauussssii  ccrréééé
uunnee  vviiddééoo  eenn  ffoorrmmee  dd’’éécchhoo  àà
ssaa  cchhoorrééggrraapphhiiee..  EEllllee  mmeett  eenn
eexxeerrgguuee  ddeess  ppaarrttiieess  dduu  ccoorrppss
ddeess  ddaannsseeuurrss,,  ccee  qquuii  rreennffoorrccee
llee  sseennttiimmeenntt  dd’’iinnttiimmiittéé..  CC’’eesstt
vviissuueelllleemmeenntt  ttrrèèss  bbeeaauu  eett  ttrrèèss
eesstthhééttiiqquuee..  »»

À noter qu’Avenida Corrien-
tes sera présenté pour la pre-
mière fois en France. Raison de
plus pour ne pas s’en priver !

MMaatthhiieeuu  GGiirraarrdd

Dans l’intimité d’Alan Lucien Øyen
Dans le cadre du festival Les Boréales, le Centre chorégraphique national de Caen
Basse-Normandie accueille la compagnie Winter Guests du chorégraphe norvégien
Alan Lucien Øyen. Ce dernier propose un travail extrêmement intimiste. Fascinant.

Avenida Corrientes ou 
la fascinante rencontre 
entre Dieter Geier 
et Augusto Garcia. 
(Photo : Yaniv Cohen)

Héla Fattoumi et Éric Lamoureux, les
co-directeurs du Centre chorégraphique
nationale de Caen Basse-Normandie,
aiment provoquer les rencontres
improbables. Ça tombe bien, le festival
Les Boréales aussi ! En 2013, une
fructueuse collaboration avec le
chanteur et compositeur suédois 
Peter von Poehl a vu le jour. Ensemble,
ils ont créé Waves, un dialogue entre 
la danse et les chansons du Scandinave
(plus d’infos sur www.cotecaen.fr). 
Un spectacle qui invite le public à se
plonger dans un bain d’émotions.
Présenté en avant-première à Umeå, 
en Suède, ces 21 et 22 novembre, 
avec un orchestre de 54 musiciens,
vous pourrez en découvrir une version 
« live band » le jeudi 27 novembre, 
sur le plateau de la Comédie de Caen,
à Hérouville Saint-Clair.
Jeudi 27 novembre, à 19h30, à la Comédie 
de Caen, 1 square du Théâtre, à Hérouville
Saint-Clair. Tarifs : de 5 à 25 euros. 
Tél : 02 31 46 27 29.

Jeudi 27 novembre
❱❱ Le spectacle Waves à la Comédie de Caen

› 18:60 dédié à Simulacra, 
vendredi 21 novembre, à 19h,
au CCNC, 11-13 rue du Carel,
à Caen. ENTRÉE LIBRE.
Avenida Corrientes à 20h.
Tarifs : de 8 à 12 euros. 
Tél : 02 31 85 83 95.

Photo : Alban van Wassenhove



Samaris, electro 
et poésie islandaise
Né à Reykjavik en 2011, Sama-
ris est un véritable ovni qui a
déjà fait son chemin dans les
clubs de toute l'Europe. Pór-
dur Kári Steinpórsson, Jófrí-
dur Ákadóttir et Áslaug Rún
Magnúsdóttir (on vous laisse
le soin de la prononciation...),
n'ont pourtant pas l'air d'autre
chose que d'étudiants, un peu
excentriques au sourire ten-
dre. 
D'abord issue de l’esprit des
deux jeunes filles pensionnai-
res du conservatoire, cette mu-
sique à forte teneur en clari-
nette va se heurter aux boucles

électroniques d'un petit génie
de la musique assistée par
ordinateur. 
Le résultat ? Une pop baro-
que et dansante qui mêle une
poésie naturaliste touchante
et un sens du beat imparable
composé sur une ligne d'ho-
rizon aux frontières pointil-
lées.

Borko, le rêve 
comme leitmotiv
Björn Kristiansson, alias Borko
est un tisseur onirique plus
qu'un musicien pop. Frère spi-
rituel des Caennais de Samba
de la Muerte, l'Islandais com-
pose des chansons aussi évi-

dentes que sinueuses. De la
pop certes, mais qui ne sacri-
fie jamais ses textures sur l'au-
tel de la facilité. 
Enfant du Home Studio, Borko
propose des émotions viscé-
rales mais paradoxalement
retenue. Une beauté diaphane
qui se mérite. 

Thea Hjelmeland, la 
Norvège made in Paris
Une Norvégienne installée à
Paris, c'est un peu le parfait
porte-étendard des Boréales !
Quand en plus elle affiche un
charme glacial et un talent
indéniable, c'est immanqua-
ble. À 25 ans, Thea Hjelme-

land qualifie sa musique de 
««  ppoopp  aaccoouussttiiqquuee  bblleeuuee  »». C'est
réducteur tant le spectre de
couleurs de la Scandinave est
large. 
En un entrechat, la drôle de
dame passe de la pop naïve au
ukulélé aux hymnes ambitieux
dignes de grosses productions
américaines. 

Les Boréales enchantent la MDE
Les Boréales vont rythmer la vie culturelle caennaise pendant encore deux
semaines. Un événement qui passera par la Maison de l’étudiant qui accueille
trois concerts qui s'annoncent magiques, Samaris, Borko et Thea Hjelmeland. 
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Les Islandais de FM Belfast participeront
bien aux Boréales cette année !
Cette joyeuse bande de doux dingues
avait annulé sa participation au dernier
moment l’an passé, le chanteur ayant
perdu sa voix. Cette fois, ils seront bien
de la partie pour ce concert proposé en
partenariat avec Côté Caen.
Vous pouvez compter sur eux pour vous
mettre la « fièvre du samedi soir » avec
une prestation haute en couleur, portée
par des tubes à l’énergie communicative.
Leur electro-pop est résolument festive.
Ses textures analogiques sont autant
d’hymnes dancefloor à l’énergie
imparable et communicative. Depuis 
la sortie de leur nouvel album en avril
dernier, le sextet est convaincu que 
le meilleur est à venir, en pop-music et
en dansant ! La formation à géométrie
variable n’a pas usurpé sa réputation de
bêtes de scène : son ardeur débordante
est jouissive, et le public en ébullition
participe à la fiesta.
Samedi 22 novembre, à 20h, au BBC,
1 avenue du Haut Crépon, à Hérouville.
Tarifs : de 8 à 15 euros. Tél : 02 31 47 96 13.
Rendez-vous ce 21 novembre, sur Facebook,
pour gagner vos places pour ce concert !

Coup de cœur

Samedi 22 novembre
❱❱ L’electro de FM Belfast enfin à Hérouville

› Samaris + Borko, jeudi 20
novembre, à 20h, à la MDE,
avenue de Lausanne, à Caen.
Tarif : 3 euros.
Thea Hjelmeland, mardi 25
novembre, à 20h. Tarif : 3
euros. Tél : 02 31 56 60 96.

1 et 2 Le groupe Samaris et Borko vous donnent rendez-vous dès ce jeudi soir, à la Maison de l’étudiant, pour un double concert à mini prix
(3 euros seulement). 3 Le fantastique Thea Hjemeland se produira sur le campus 1 mardi prochain. À ne surtout pas manquer !

1

2 3



Coommmmeenntt  êêtteess--vvoouuss  ddee--
vveennuu  uunn  bblluueessmmaann  ??
J’ai découvert cette mu-

sique grâce à mon père, qui
était lui aussi un musicien, un
bassiste pour être plus pré-
cis. Quand j’avais 10-12 ans,
il me faisait écouter du Muddy
Waters, Howlin’Wolf et bien
d’autres. J’ai accroché immé-
diatement. 
Plus tard, j’ai construit ma voie
à travers l’histoire de la musi-
que folk américaine, en con-
sommant de plus en plus de
musiques anciennes comme
la country, le blues, le jazz et
le gospel des années 1920 à
60. Des grands noms comme
Charley Patton, Dock Boggs,
Staple Singers et Vera Hall
m’ont beaucoup influencé.

EEtt  eennssuuiittee  ??
Il y a six ans, je me suis lancé
en me produisant comme un
homme-orchestre. Ma musi-
que ressemblait alors à du
blues pur et dur et à de la
country à l’ancienne. 
Puis je me suis mis à écrire
de plus en plus de chansons
pour mon projet, et mon style
a évolué peu à peu. Ma mise

en place a aussi changé très
vite. J’ai commencé à utiliser
un étui de guitare comme une
grosse caisse, et deux plan-
ches et un tambourin. 
Maintenant, je me sers d’un
tambour, d’une caisse claire
et d’un charleston légèrement
personnalisés. Et je joue avant
tout de la guitare électrique.

VVoottrree  nnoouuvveeaauu  llaabbeell,,  NNoorrmmaann--
ddeeeeppBBlluueess,,  ssee  ssiittuuee  àà  CCoouurr--
sseeuulllleess--ssuurr--mmeerr..  CCoommmmeenntt
aavveezz--vvoouuss  rreennccoonnttrréé  ssoonn  ffoonn--

ddaatteeuurr,,  NNiiccoollaass  MMiilliiaannii  ??
Mon premier album solo avait
été publié par The Greatest
Records, un label suédois situé
à Berlin. Malheureusement, il
n’était pas en mesure de pro-
duire le suivant. Ils m’ont donc
mis en contact avec Nicolas,
qu’ils connaissaient bien. 

LLee  bblluueess  eesstt  uunn  ggeennrree  aavveecc  llee--
qquueell  uunn  cchhaanntteeuurr  eexxpprriimmee  ssaa
ttrriisstteessssee..  CCoommmmeenntt  vvoouuss  yy
pprreenneezz--vvoouuss  ppoouurr  ééccrriirree  ??
Il y a quelques années, j’avais

de réelles difficultés à le faire.
Surtout les paroles. J’ai alors
eu l’idée de m’inspirer de per-
sonnages, et, depuis, tout est
devenu plus simple !

PPoouuvveezz--vvoouuss  nnoouuss  ppaarrlleerr  ddee
cceess  ppeerrssoonnnnaaggeess  ??  
L’un s’appelle William Joseph
Dean. C’est un meurtrier vi-
cieux, en partie inspiré d’un
conte populaire de mon vil-
lage natal en Suède, Lerum,
et aussi d’un personnage de  la
chanson traditionnelle Pretty
Polly. Les chansons William
is back et He had a knife in
his hand parlent de lui ! 
Il y a aussi Butch, un boxeur
un peu inspiré par le rôle de
Bruce Willis dans Pulp Fiction,
mixé à un exilé cubain vivant
aux États-Unis. J’ai n’ai qu’une
chanson sur lui, intitulée Butch,
que se trouve sur mon album
Moan Snake Moan.

PPrrooppooss  rreeccuueeiilllliiss  ppaarr
MMaatthhiieeuu  GGiirraarrdd

Bror Gunnar Jansson a le blues
Un bluesman venu de Scandinavie, ce n’est pas banal ! Originaire de Suède, 
Bror Gunnar Jansson est pourtant en train de réussir le pari de s’imposer dans 
ce genre singulier. À découvrir, ce dimanche, à Bayeux, dans le cadre des Boréales.

Une nouvelle fois, Les
Boréales innovent en
organisant un concert

surprise, vendredi, au Qua-
torze.
Comme le nom de l’événe-
ment l’indique, il n’y a abso-
lument aucun moyen de savoir
de quel artiste il s’agit. Néan-
moins vous pouvez faire con-
fiance à l’équipe du « Festival
en Nord » et à la qualité gé-

nérale des musiciens venus
de Scandinavie. 
Si vous aimez prendre des ris-
ques, minimes, l’entrée n’étant
qu’à 3 euros, cette soirée est
pour vous !

Nouveau ! Vendredi, le Quatorze accueille
un concert surprise. À ne pas manquer !

Un concert surprise au Quatorze, vendredi, à 19h
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Les 22 et 23 novembre, dans le cadre
des Boréales, l’église Notre-Dame-de-
la-Gloriette va accueillir deux concerts
exceptionnels de l’Orchestre Régional
de Basse-Normandie. Il proposera 
un tour d’horizon de la musique
contemporaine balte en interprétant des
œuvres de Peteru Vasks, Jean Sibelius,
Tonu Korvits, et surtout d’Arvo Pärt. 
Ce compositeur estonien est l’un 
des plus joués au monde. Il suscite
l’admiration de nombreux musiciens 
à travers le monde. Il a écrit des œuvres
mémorables telles que Fratres ou
Tabula Rasa, que vous pourrez
découvrir à Caen. 
Samedi 22 novembre, à 20h, et dimanche 23,
à 17h, à l’église Notre-Dame-de-la-Gloriette,
rue Saint-Laurent, à Caen. Tarif : 10 euros.
Réservations au 02 31 82 05 00. Rendez-vous
les 20 et 21 novembre, sur Facebook, pour 
tenter de gagner vos places pour ces concerts.

Attention, événement ! Le vendredi 28
novembre, Jay Jay Johanson chantera
au Théâtre d’Hérouville accompagné
par les musiciens de l’Orchestre régional
de Basse-Normandie. 
Vendredi 28 novembre, à 20h30, à la Comédie
de Caen, square du Théâtre, à Hérouville.
Tarifs : 17 euros. Tél : 02 31 46 27 29.
Rendez-vous le 27 novembre, sur Facebook,
pour gagner vos places pour ce concert.

Zoom sur...

À l’agenda

Vendredi 28 novembre
❱❱ Jay Jay Johanson avec un orchestre

Bror Gunnar Jansson : 
à découvrir d’urgence, 
ce dimanche à Bayeux.

› Dimanche 23 novembre, 
à 18h, à l’auditorium de
Bayeux. Tarif : de 7 à 12
euros. Tél : 02 31 92 03 30.

› Vendredi 21 novembre, 
à 19h, au Quatorze, 14 rue 
des Croisiers, à Caen. 
Tarif : 3 euros. 

Les 22 et 23 novembre
❱❱ Tout le génie d’Arvo Pärt à la Gloriette
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Coup de coeur

Àqquuaanndd  rreemmoonnttee  vvoottrree
ppaassssiioonn  ppoouurr  ll''aarrtt  ggrraa--
pphhiiqquuee  ??

Je dessine depuis que je peux
tenir un crayon. J'aime beau-
coup le contact du papier et
l'encre de Chine. J'ai toujours
utilisé le dessin pour exprimer
des idées, où illustrer mes sen-
timents, c'est une sorte de lan-
gage pour moi.  

CCoommmmeenntt  eesstt  nnéé  ccee  BBiiggffoooott
bblleeuu,,  qquuee  ll''oonn  aa  ddééjjàà  ccrrooiisséé  eenn
vveerrssiioonn  ggeennttiillllee  ddaannss  ll’’uunniivveerrss
dd’’HHeerrmmaann  DDüünnee ??
La gouache bleue et l'encre
de Chine s'unissent parfaite-
ment. C'est une alchimie dont
je ne me lasse jamais. Le Big-
foot m'a toujours intéressé, et
quand je l'ai dessiné, j'ai res-
senti quelque chose de spé-
cial, une beauté surprenante. 

IIll  yy  aa  dd''aauuttrreess  lliieennss  eennttrree  HHeerr--
mmaann  DDüünnee eett  vvoottrree  ttrraavvaaiill  ??
Je crée les pochettes et les
livrets de mon projet musical.
Ce sont ces travaux qui m'ont
lancé sur la scène artistique,
car c'est après avoir vu les
dessins de mes disques que
des galeries m'ont contacté.

VVoouuss  aavveezz  ttrraavvaaiilllléé  aavveecc  ll’’iill--

lluussttrraattrriiccee  eett  ppeeiinnttrree  MMaarriioonn
HHaannaanniiaa..  CCoommmmeenntt  eesstt  nnééee
cceettttee  ccoollllaabboorraattiioonn  ??
J'aime beaucoup son travail
et je la suis depuis longtemps.
Elle m'a proposé une collabo-
ration en 2006, pour une cou-
verture de magazine littéraire
en Angleterre qu'on lui avait
commandée, et depuis nous
travaillons ensemble. Nous
venons d’achever notre pre-
mier livre qui sortira en 2015

chez Gallimard Jeunesse.

VVoouuss  ttrraavvaaiilllleezz  aaccttuueelllleemmeenntt
ssuurr  uunn  nnoouuvveeaauu  pprroojjeett  mmuussiiccaall..
PPoouuvveezz--vvoouuss  nnoouuss  eenn  ppaarrlleerr  ??
CC''eesstt  ccee  qquuee  vvoouuss  pprréésseenntteerreezz
lloorrss  dduu  vveerrnniissssaaggee  ddee  ccee  mmeerr--
ccrreeddii  1199  nnoovveemmbbrree  oouu  oonn  ppeeuutt
ss''aatttteennddrree  àà  eenntteennddrree  uunn  ppeeuu
dd''HHeerrmmaann  DDüünnee ??
Herman Düne est en attente
pour le moment... Je me con-
centre sur des shows et des

disques solos, sous le nom de
Black Yaya. Pour ce nouveau
projet, il n'y a aucune figure
imposée, je recherche dans
tous les sens qui m'intéres-
sent, sans autre pensée.

Yaya Düne expose à l’Artothèque
Le Bigfoot s'installe à l'Artothèque ! Mais celui-ci est bleu et plus beau qu'effrayant.
Cet animal totem, c'est celui de Black Yaya, leader du groupe Herman Düne
et dessinateur. Il expose ses œuvres durant les Boréales.

Yaya Düne présente 
son travail d’artiste,
et notamment son
fameux Bigfoot bleu
(en médaillon), ce
mercredi, à l’Artothèque. 
Il en profitera pour 
pousser la chanson !

› Vernissage et concert 
ce mercredi 19 novembre, 
à 19h30, à l’Artothèque.
ENTRÉE LIBRE.
Tél : 02 31 85 69 73.

Jusqu’au 5 décembre, dans le cadre 
du festival Les Boréales, le disquaire de 
la rue de Bras vous propose de découvrir
le travail d’Oskars Pavlovskis avec 
l’exposition Visibly Transparent.
Diplômé en communication visuelle 
ce Letton exerce en tant qu’illustrateur,
infographiste et professeur. En parallèle, 
il s’adonne à ses grandes passions : la
bande dessinée et l’animation. Il s’inspire
aussi bien de la réalité que de la fiction
pour créer ses dessins emplis d’étrangeté.
Du 15 novembre au 5 décembre, du mardi au
samedi, de 11h à 19h, chez Gâteau Blaster,
rue de Bras, à Caen. ENTRÉE LIBRE.

Jusqu’au 5 décembre
❱❱ Oskars Pavlovskis chez Gâteau Blaster
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Jusqu’au 12 décembre
❱❱ L’expo Faire tomber les murs à l’Ésam

Pour le 25e anniversaire de la chute du
mur de Berlin, l’École supérieure d’arts
et médias de Caen a proposé à l’École
de recherche graphique de Bruxelles 
et à la Hochschule für angewandte
wissenschaften de Hambourg, de mener
un travail collectif de création graphique
sur la problématique du mur comme
entrave, dans ses dimensions à la fois
territoriale, sociale et symbolique. 
Des dessins de presse, illustrations et
affiches ainsi réalisés par les étudiants
des trois écoles sont présentés à l’Ésam
jusqu’au 12 décembre.

Samedi 22 novembre
❱❱ La chanteuse Irma en concert au Cargö

Après un premier opus réussi et une
nomination aux Victoires de la musique,
la chanteuse Irma revient sur scène
avec son deuxième album Faces,
sorti le 2 juin dernier.
Une artiste attachante tant son histoire
est digne du conte de fée : un premier
disque, Letter To the Lord, réalisé grâce
au financement communautaire, suivi
très vite des nombreuses premières
parties stimulantes qui se transforment
en une tournée de plus de 150 concerts
à travers l'Europe.

Vendredi 21 novembre
❱❱ Un set du DJ Steve Sampling à l’Étage

Jeudi 20 novembre
❱❱ Le rappeur Soprano en concert au Cargö

Ce vendredi, dans le cadre des Boréales,
le bar caennais situé au cœur du quartier
du Vaugueux, l’Étage, accueillera un set
de Steve Sampling (photo).
Actif en solo depuis 1990, que ce soit 
sur la scène islandaise ou internationale,
le DJ a prévu de vous faire bouger sur 
le dancefloor. Aux platines, il jouera 
un savant mélange de mélodies, 
de soul et de beats bien sentis. 

Quinze ans de carrière et des centaines 
de milliers de disques vendus (certains
certifiés or, la plupart en platine) n’ont
pas empêché Soprano de rester ancré
dans la réalité. 
Avec Ils nous connaissent pas, premier
single de son troisième album studio,
Cosmopolitanie, le rappeur a fait un
retour tonitruant. En tournée dans toute
la France depuis la rentrée, il fera escale
au Cargö, ce jeudi 20 novembre.

Samedi 22 novembre
❱❱ L’humoriste Tristan Lucas au El Camino

Après avoir écrit, réalisé et interprété des
courts-métrages et des sketchs « faits à
la maison » (diffusés sur Canal + et TF1)
et écumé les cafés-théâtres de France 
et de Navarre avec sa troupe d’impro,
Les Ours dans ta baignoire, Tristan 
Lucas débarque en solo sur scène !
À la fois corrosif et chaleureux, cynique
et bienveillant, nonchalant et sympathique,
il nous parle de la vie, de sa vie, mais
aussi de celles des autres...

Dimanche 23 novembre
❱❱ It’s playtime au Musée des Beaux-Arts

Dans le cadre des rencontres littéraires
du festival Les Boréales (lire aussi en
page 22) le Musée des Beaux-Arts
propose de découvrir It’s playtime.
Ce projet radiophonique bilingue, diffusé
sur Radio Bazarnaom, rassemble deux
comédiennes autour de la littérature.
Elles revisitent les classiques de façon
divertissante, ludique et éducative. 
Cette année, elles s’attaquent aux 
contes d’Hans-Christian Andersen avec
La Petite Sirène et Hans le balourd.

› Jeudi 20 novembre, à 20h, 
au Cargö, 9 cours Caffarelli, à Caen. 
Tarif : 29 euros. Tél : 02 31 86 79 31 
et 02 31 20 32 30. 

› Jusqu’au 12 décembre, du lundi 
au vendredi, de 10h à 17h, à l’Ésam, 
17 cours Caffarelli, à Caen. ENTRÉE
LIBRE. Tél : 02 14 37 25 00.

› Samedi 22 novembre, à 21h, 
au El Camino - Chez Yvonne et René,
36 rue de l’église de Vaucelles, à Caen.
Tarif : 10 euros. Tél : 02 31 84 40 04.

› Vendredi 21 novembre, 
à partir de 21h, à l’Étage, 
5 rue du Vaugueux, à Caen.
ENTRÉE LIBRE.

› Samedi 22 novembre, à 20h30,
au Cargö, 9 cours Caffarelli, à Caen.
Tarifs : de 24 à 29 euros. 
Tél : 02 31 86 79 31.

› Dimanche 23 novembre, 
à 11h, au Musée des Beaux-Arts, 
dans l’enceinte du château de Caen.
Tél : 02 31 30 47 70. C’EST GRATUIT.
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Du 24 au 26 novembre
❱❱ La pièce There au Théâtre des Cordes

Coup de cœur

Après The Writer, la Comédie de Caen
accueille dans l’écrin du Théâtre des
Cordes une autre création de la 
Jo Strømgren Kompani. 
Du 24 au 26 novembre, toujours dans 
le cadre des Boréales, vous pourrez 
voir la pièce There. Il s’agit de l’histoire
de quatre dissidents de l’ex-URSS 
qui se retrouvent coincés dans une 
zone entre l’Est et l’Ouest. La nostalgie,
les défaillances psychologiques et le
désespoir social qui s’emparent d’eux
créent une atmosphère peu sereine.

Une question essentielle demeure :
doivent-ils aller vers l’inconnu ou 
au contraire retourner vers ce qu’ils
connaissent ?
Les 24 et 26 novembre, à 19h30, et le 25, 
à 14h et 19h30, à la Comédie de Caen, 
au Théâtre des Cordes, 32 rue des Cordes, 
à Caen. Tarifs : de 5 à 25 euros. 
Tél : 02 31 46 27 29.

Photo : 
Nicolas 
Guery

Affiche de Charlotte 
Gillet, Erg Bruxelles

Photo : 
Knut 
Bry

Photo : Knut Bry



Côté Hérouville
Mais aussi...

Le principe du book-
dating? Deux minutes
pour convaincre une per-

sonne de lire notre livre pré-
féré.
Au début, nous étions un peu
stressées de parler devant
un(e) inconnu(e), mais étant
confortablement installées
avec une ambiance sympa et
chaleureuse, on en a vite oublié
notre timidité et c’est devenu
un vrai plaisir d’essayer de
convaincre notre partenaire
de deux minutes.
Nous avons donc présenté le
tome 1 d’Autre-Monde: L’al-
liance des trois de Maxime
Chattam. C’est l’histoire d’une
fin du monde dans laquelle
les adultes deviennent les
ennemis des enfants qui doi-
vent donc lutter seuls pour
leur survie. Le second livre
que nous avons choisi est éga-
lement de Maxime Chattam
Les arcanes du chaos.
C’est un thriller qui s’inspire
des théories du complot où
une jeune femme lutte pour
sa survie, entraînée malgré
elle dans un jeu de piste infer-
nal pour découvrir la vérité
sur le monde, vérité qui ne
devrait pas être découverte.

Pourquoi Maxime 
Chattam?
Nous avons choisi ces livres
car nous aimons toutes les
deux Maxime Chattam qui sait
mélanger le fantastique au réel
créant ainsi des romans som-
bres et palpitants.
Ce sont donc des romans que
l’on ne lâche pas avant d’en

avoir lu le tout dernier mot.
Durant cette séance de book-
dating, nous avons eu la
chance d’avoir à convaincre
Dider Malhaire, auteur du
roman Le roi du lard récom-
pensé du Prix des lycéens de
Caen en avril 2014.

Book-dating: échanger
sur une passion commune
Nous avons donc été sédui-
tes par cette activité qui per-
met d’échanger de façon ori-

ginale et conviviale sur une
passion commune: les livres.
Sylvie et Laurence n’en étaient
pas à leur coup d’essai : d’au-
tres book-dating avaient déjà
été organisés et avaient
convaincu les participants.
En plus, «« cc’’eesstt  vvrraaiimmeenntt  oouuvveerrtt
àà  ttoouuss »», et c’est gratuit ! 
Le prochain book-dating de la
bibliothèque devrait avoir lieu
au mois de février pendant le
festival d’écriture. 
Et comme l’idée est sédui-

sante, le lycée Allende a décidé
de s’en inspirer en organisant
également des rendez-vous
ponctuels de book-dating.  

LLaauurraa  BBaacchhiirr  
eett  MMaarriiee  FFoouurraaggee

Nous avons testé pour vous le book-dating !
Marie et Laura sont élèves au lycée Allende. Elles ont testé pour vous une
séance de book-dating organisé par Sylvie et Laurence à la bibliothèque
d’Hérouville Saint-Clair. Marie et Laura vous expliquent tout ! 

Sylvie et Laurence organisent 
des séances de book-dating. 

À la bibliothèque d’Hérouville, on ne 
manque jamais d’idées originales. 
Le book-dating en est une mais on aime
aussi le concours photos ados « Dans 
l’intimité de ton téléphone ». Les photos
les plus délirantes de téléphone dans sa
vie de tous les jours prises par des ados
de 13 à 16 ans seront exposées 
du 25 novembre au 14 décembre. 
Le public est invité à voter pour la 
meilleure photo et deux prix seront 
décernés le samedi 13 décembre, à 16h.  
On aime aussi l’idée des ateliers de 
développement durable « livres-sapins »
pour tous. Ils ont lieu samedi 13 et 

mercredi 17 décembre, de 14h30 à 17h30. 
Quant au « Café Tricot Thé », on adore!
Animé par Lily Wave peintre/textile, 
cet atelier est l’occasion de venir partager
votre savoir-faire ou vous initier aux 
tricotages et autres bavardages textiles.
C’est le samedi 20 décembre, de 14h 
à 17h, et ouvert à tous. Le matériel est mis 
à disposition, mais n’hésitez pas 
à amener le vôtre. Crocheteurs, brodeurs
et brodeuses sont aussi les bienvenus.
Et si vous aimez la littérature qui vient 
du Nord, ne manquez pas les 24h Chrono
du polar nordique organisé dans le cadre
de Boréales. C’est du vendredi 28, 
à 19h, au samedi 29 novembre, à 19h. 
Pensez à vous inscrire au 02 14 37 28 60.
La bibliothèque est située au 5 square 
du Théâtre, à Hérouville Saint-Clair. 

À la bibliothèque d’Hérouville
❱❱ Une exposition et des ateliers rigolos

› Plus d’infos sur la page web
www.caenlamer.fr/bibliothe-
queherouville. Tél : 02 14 37
28 66. Mail : bibliherouville
@agglo-caen.fr. 



Les affiches Heula s’exposent au Théâtre
d’Hérouville. Une petite sortie à faire en
famille que les adultes comme les enfants
apprécieront. 
Des livrets pédagogiques sont même 
mis à disposition des enfants de moins 
de 10 ans. L’exposition se compose de 40
visuels grand format, d’objets et croquis,
de dessins d’élèves, de projets d’Heula,
d’étapes de la réalisation d’un dessin. 
Un court documentaire réalisé par 
Gwenaëlle Louis retrace également 
l’histoire de la marque qui cause 
des Normands. Heula est une marque
normande hérouvillaise créée en 2006 
par Jean-François (l’inventeur) et Sylvain
Guichard (le dessinateur). « Heula » 
est en fait une expression familière 
beaucoup utilisée chez les Normands 
qui a donné son nom à l’entreprise 
au succès fulgurant. Les dessins 
de la marque s’affichent sur des cartes
postales, des tee-shirts, des bols, des 
boîtes de sablés mais aussi des étiquettes
de cidre... et depuis peu sur des trains
interrégionaux.

Axelle Gilleron

L’exposition est visible jusqu’au 19 décembre, 
du lundi au samedi, de 14h à 18h, 1 square 
du Théâtre, à Hérouville. C’EST GRATUIT.

Juqu’au 19 décembre
❱❱ Heula s’invite au Théâtre

Zoom sur...

L’opéra scolaire de l’école
du Val a pour thème Le
Petit Poucet de Julien

Joubert, compositeur orléa-
nais. Cette activité extrasco-
laire vise les classes du CP au
CM1. 
Pour ces 126 élèves, la parti-
cipation à ce projet leur per-
met de découvrir le monde de
la musique. En donnant ainsi
une chance aux enfants d’éta-
blissement de ZEP (Zone d’En-
seignement Prioritaire) de s’ini-
tier au chant, Céline Dutot lutte
à sa façon contre l’inégalité
des chances d’accès aux
domaines artistiques. 

Quand les enfants  
composent eux aussi...
Ayant une famille musicale et
étant musicienne elle-même,
elle enseigne à ces enfants le
chant choral et supervise donc
le projet de l’opéra Le Petit
Poucet. Les enfants ont ren-
contré le compositeur de
l’opéra qu’ils vont interpréter
le 20 juin dernier et ont même
composé un des morceaux de
la pièce avec lui.
Julien Joubert s’est inspiré de
genres musicaux très diffé-
rents pour écrire son œuvre.
Des musiques hispaniques à

des morceaux slamés, en pas-
sant par des grands classi-
ques tels que les mélodies
d’Amélie Poulain. 

Rendez-vous 
le 4 juin 2015
Patrick Mahier est en charge
de l’orchestre. En complément,
les enfants mettent également
la main à la pâte en jouant des
percussions et en créant cer-

taines ambiances sonores tel-
les que celle de la forêt. 
Les élèves de l’école du Val
interpréteront l’opéra Le Petit
Poucet le 4 juin 2015 au Théâ-
tre d’Hérouville, alors à vos
agendas!

AAssmmaa  RRhhaarrmmaaoouuii

ÀÀ  ééccoouutteerr :: Les morceaux que
vont interpréter les enfants de
l’école du Val ont déjà été

chantés, à Albi, par la pré-maî-
trise de Radio France. Vous
pouvez les écouter sur le site
internet www.francemusique.fr,
émission Fabrication Maison. 

École du Val : création d’un opéra
Depuis septembre, un atelier musical a vu le jour à l’école du Val d’Hérouville
Saint-Clair. Objectif : monter un opéra en vue d’un spectacle joué début juin.
Rencontre avec Céline Dutot, directrice de l’école et enseignante de chant choral.
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› Plus d’informations sur le
compositeur Julien Joubert 
et ses œuvres sur le site
www.musique-leonie.com. 

Les élèves de l’école du Val vous donnent rendez-
vous en juin pour découvrir le fruit de leur travail.



C’est l’histoire d’un bou-
chon, qui, après avoir
été utilisé pour fermer

une brique de lait, a atterri
dans un grand sac avec des
centaines de bouchons
comme lui, tous entassés dans
un grand hangar. Des gens de
bonne volonté ont compris
qu’il n’était pas un déchet,
mais qu’il pouvait encore ser-
vir. 
Le grand sac a été versé dans
un camion, dans lequel notre
bouchon a voyagé jusqu’en
Belgique parmi neuf tonnes
de ses congénères. Il est vendu
à l’entreprise Eryplast qui pro-
duit des palettes en fondant
le plastique des bouchons

apportés. 

Une tonne de bouchons
pour 150 euros
Ce que le petit bouchon ne
sait pas, c’est que la valorisa-
tion d’une tonne de bouchons
permet à l’association Les
Bouchons d’amour de récol-
ter plus de 150 euros. Avec
cet argent, les bénévoles peu-
vent acheter du matériel spé-
cialisé pour les personnes han-
dicapées : des fauteuils
roulants, des lits adaptés ou
même des tables scolaires…
Le bénéfice de ce petit bou-
chon est infime comparé au
travail accompli depuis 13 ans
par l’association nationale qui

a créé un réseau local dans le
Calvados.

Près de 740 tonnes 
de bouchons collectés
Un camion est chargé une fois
tous les deux mois, Au total, 70
camions remplis de bouchons
ont été acheminés vers l’entre-
prise belge. À ce jour 739 ton-
nes de bouchons ont été récol-
tées, triées et revendues. De-
puis la rentrée scolaire, l’as-
sociation a déménagé son
local, mais reste toujours à
Hérouville grâce à l’aide pré-
cieuse de la commune. Dés-
ormais les bouchons atten-
dent aux Belles Portes le
chargement du camion. 

Prenez date! 
• Le vendredi 12 décembre :
Assemblée générale, au local
ouvert à tous les intéressés. 
• Mercredi 17 décembre à
13h30: prochain chargement
333 boulevard des Belles Por-
tes à Hérouville Saint Clair.
Des nouveaux bénévoles sont
les bienvenus!

MMaarrggoott  SSiimmoonn

Des bouchons d’amour qui valent de l’or
À Hérouville Saint-Clair, l’association Les Bouchons d’Amour récupère des
bouchons en plastique de tout le Calvados au profit des personnes handicapées.
Que deviennent-ils ? Itinéraire d’un bouchon qui n’a pas fini à la poubelle. 

Zoom sur...

Envie d’apporter une pierre à l’édifice?
Rien de plus simple! 
1. Gardez vos bouchons : bouchons 
alimentaires, ménagers (sauf produits
toxiques), et également les bouchons 
de cosmétique et d’hygiène, couvercles
en plastique. Une seule règle : ils doivent
être en plastique uniquement (pas de
papier, carton, ni fer).
2. Apportez-les au point de collecte 
le plus proche : 
- À Hérouville : Simply Market, Carrefour
Saint Clair...
- À Caen : magasin Biocoop (quartier de
Venoix), Centre Sportif de la Haie Vigné,
Monsieur Store rue de la Girafe, Centre
socioculturel de la Grâce de Dieu, et aussi
dans des écoles, chez des particuliers… 

M.S

Pour plus d’infos, rendez-vous sur la page 
Facebook de « Bouge tes bouchons du Calvados »,
ou sur les sites internet www.bouchons14.free.fr
et www.bouchonsdamour.com.

Mode d’emploi
❱❱ La collecte des bouchons d’amour
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› Vous pouvez contacter 
l’association par téléphone 
au 06.80.51.02.84 ou par
mail à bouchons14@free.fr. 
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Lux
66  aavveennuuee  SSaaiinnttee--TThhéérrèèssee,,  àà  CCaaeenn

L’homme du peuple (VO, 2h08).
Mer : 12h, 13h50, 19h10. Jeu : 15h50,
20h. Ven : 14h20, 21h. Sam : 13h50,
17h15, 21h. Dim : 14h, 19h30. 
Lun : 14h20, 17h30. Mar : 16h10,
21h40.
Les merveilleux contes 
de la neige (0h50). Mer : 14h20,
16h15. Sam : 10h45, 14h10, 16h10.
Dim : 16h30.
‘71 (VO, 1h39). 
Ven, mar : 14h. Sam : 17h10.
Dim : 21h50. 

A girl at my door (VO, 1h59).
Mer : 11h30. Jeu : 19h15. 
Lun : 21h50.
Charlie’s country (VO, 1h48).
Lun : 20h30.
Eden (2h11). Mer : 14h15, 16h50,
19h20. Jeu : 14h15, 16h45, 21h15.
Ven, dim : 16h15, 18h45. Sam : 11h,
14h30, 21h15. Lun : 14h, 16h30,
21h10. Mar : 13h45, 16h, 18h50.
Historia del miedo (VO, 1h20).
Jeu : 17h40. Ven : 21h50.
Les femmes du bus 678 (1h40).
Mar : 20h30.
Love is strange (VO, 1h38). 
Mer : 17h30, 21h50. Jeu : 21h30. 

Ven : 12h10, 19h50. Sam : 11h10, 19h. 
Dim : 21h40. Lun : 15h30, 19h50.
Mar : 14h, 17h50.
Magic in the moonlight (VO, 1h38).
Mer, sam : 21h30. Ven : 12h20. 
Dim : 17h30. Mar : 18h30.
Marie Heurtin (1h38). 
Mer : 15h30, 17h20, 19h30. 
Jeu : 13h50, 15h40, 18h10. Ven : 12h,
13h50, 19h10. Sam : 15h15, 17h10,
19h40. Dim : 13h50, 15h40, 19h50. 
Lun : 13h45, 16h50, 18h40. 
Mar : 16h10, 19h50.
Mommy (VO, 2h18). 
Ven, dim : 21h15.
Une nouvelle amie (1h47). 
Mer : 12h10, 21h20. Ven : 15h40,
17h45. Jeu, sam : 19h10. Dim : 14h10,
17h40. Lun : 19h. Mar : 21h20.
Steak (R)évolution (2h10).
Ven : 16h45. 

Café des images
44  ssqquuaarree  dduu  TThhééââttrree,,  àà  HHéérroouuvviillllee

A cappella (VO, 1h52). 
Mer : 14h, 19h45. Jeu : 17h40, 19h30.
Ven : 18h, 21h45. Sam : 19h45,
21h40. Dim, lun : 19h30. 
À la poursuite du Roi Plumes
(1h18). Mer : 15h45. Sam : 16h10.
Dim : 15h40.
Les merveilleux contes 
de la neige (0h50). Dim : 17h30.
Mer, sam : 16h10. 
Les opportunistes (VO, 1h49).
MEr : 17h10, 19h30, 21h45. 
Jeu : 15h30, 19h45, 21h50. 
Ven : 15h45, 20h10. Sam : 10h30,
19h30, 21h50. Dim : 13h30, 18h45,
21h. Lun : 13h30, 15h10, 19h30. 
Mar : 17h45, 18h45, 21h30.
Alexandre Nevski (VO, 2h02).
Jeu : 20h.
Bouboule (1h24). Mer : 22h. 
Ven : 16h20. Sam : 15h40. 
Dim : 13h45. Lun : 13h30.
Les croix de bois (1h46).
Mer : 13h30. Ven : 13h45. 
Dim : 15h30. Lun : 15h40.

De l’autre côté du mur (VO, 1h42).
Mer : 13h45. Sam : 17h20. 
Lun : 21h30. Mar : 16h45.
Marie-Joseph Bonnet (0h52).
Ven : 18h30.
Mommy (VO, 2h18). Mer : 17h15. 
Jeu : 17h. Ven : 20h45. Sam : 10h15.
Dim : 17h30. Lun : 13h45, 19h. 
Mar : 13h45, 15h10.
Of men and war (2h22).
Jeu : 14h. Sam : 13h30. Dim : 21h40.
Lun : 16h15. Mar : 21h.
Qui vive (1h23). 
Mer : 15h30. Jeu, mar : 13h30. 
Ven : 17h45, 22h15. Sam : 13h45,
17h10. Dim : 20h. Lun : 17h45. 
Le sel de la terre (VO, 1h50).
Sam : 13h30. Mar : 14h30.
Sur le chemin de l’école (1h15).
Jeu : 9h30.
Vie sauvage (1h46). Jeu : 13h30,
22h. Ven : 15h40. Sam : 21h15. 
Dim : 13h30. Lun : 21h50. Mar : 19h.
Welcome to New York (2h05).
Mar : 20h.

Pathé
EEssppllaannaaddee  LLééooppoolldd--SSééddaarr--SSeenngghhoorr,,  àà  CCaaeenn

Hunger games, la révolte 1 (2h03). 
Mer, sam, dim : 11h30, 13h15, 14h15,
15h45, 17h, 18h15, 19h30, 20h45,
22h. Jeu, ven, lun, mar : 13h15,
14h15, 15h45, 17h, 18h15, 19h30,
20h45, 22h.
Un illustre inconnu (1h58).
Mer, sam, dim : 11h15, 14h, 16h30,
19h15, 22h. Jeu, ven, lun, mar : 14h,
16h30, 19h15, 22h.
Interstellar (2h49). Sam : 10h45,
14h05, 17h45 (VO), 21h05. Jeu, 
mar : 14h05, 17h45 (VO), 21h05. 
Mer, dim : 10h45, 14h05, 17h45,
21h05 (VO). Lun, ven : 14h05, 17h45,
21h05 (VO).
Samba (1h59). Mer, sam, dim : 11h,
13h45, 16h15, 19h, 21h30. Jeu, ven,
lun, mar : 13h45, 16h15, 19h, 21h30.
Serena (1h45). Mer, sam, dim : 11h,
13h15, 15h30, 18h, 20h. Jeu, ven,

lun, mar : 13h15, 15h30, 18h, 20h.
Le labyrinthe (1h54). Mer, sam, 
dim : 11h, 13h30, 16h, 18h30, 21h45.
Jeu, ven, lun, mar : 13h30, 16h,
18h30, 21h45.
Rec 4, apocalypse (1h36).
Mer, sam : 15h30, 17h40, 20h20,
22h30. Jeu, ven, lun, mar : 13h15,
15h30, 17h40, 20h20, 22h30.
Dim : 16h, 17h40, 20h20, 22h30.
Gone girl (2h29). 
Tous les jours : 21h15.
La prochaine fois je viserai 
le cœur (1h51). Jeu, ven, lun, 
mar : 13h, 15h20, 17h15, 19h45,
22h15. Mer, sam, dim : 10h45, 13h,
15h20, 17h15, 19h45, 22h15. 
Une nouvelle amie (1h47).
Mer, dim : 10h45, 13h, 17h45. Jeu,
lun, mar : 13h, 17h45. Ven : 13h.
Sam : 10h45, 13h.
Respire (1h31). Mer, dim : 11h15,
15h15, 19h35, 22h30. Ven : 15h15,
20h. Sam : 11h15, 15h15, 19h35.
Jeu, lun, mar : 15h15, 19h35, 22h30. 
Aladdin (1h30). Mer, sam : 11h,
13h30. Dim : 11h.

UGC
CCeennttrree  ccoommmmeerrcciiaall  rrééggiioonnaall  ddee  MMoonnddeevviillllee

Hunger games, la révolte 1 (2h03).
Tous les jours : 10h45, 12h30, 14h,
15h, 16h30, 17h30, 19h, 20h, 21h30,
22h30.
Puzzle (1h48). Tous les jours : 11h
(sauf samedi et dimanche), 14h10,
16h50, 19h40, 22h20.
Un illustre inconnu (2h02).
Tous les jours : 10h35, 13h10, 
15h30, 17h50 (sauf mardi),
20h10(sauf vendredi), 22h30.
Fury (2h14). Tous les jours : 22h.
Gone girl (2h29). 
Tous les jours : 20h30 (sauf mardi).
Grizzly (1h36). Jeu ve, lun, 
mar : 10h40. Mer, sam, dim : 10h40,
12h40, 14h20, 16h10. 
Interstellar (2h49). Tous les 
jours : 10h40, 14h, 17h20, 20h40.

John Wick (1h59). 
Tous les jours : 22h.
La prochaine fois je viserai 
le cœur (1h51). Tous les jours : 11h,
13h50, 16h, 18h10, 20h20, 22h30.
Le grimoire d’Arkandias (1h25).
Mer, sam, dim : 10h35, 12h30,
14h30, 16h30.
Le labyrinthe (1h54). Lun : 10h50,
13h10, 15h30, 17h50, 22h25. Sam,
dim : 13h10, 15h30, 17h50, 20h10,
22h25. Mer, jeu, ven, mar : 10h50,
13h10, 15h30, 17h50, 20h10, 22h25. 
Ninja turtles (1h42). Mer : 13h40.
Sam, dim : 11h, 13h40.
Quand vient la nuit (1h56).
Mer, sam : 10h30, 18h, 20h10. 
Jeu, ven, lun : 10h30, 13h40, 15h50,
18h, 20h10. Dim : 18h, 20h10. 
Mar : 10h30, 13h40, 15h50, 18h.
Respire (1h31). Mer, sam : 14h, 16h,
18h10, 20h05. Jeu, lun : 10h30, 14h,
16h, 18h10, 20h05. Ven : 10h30, 14h,
16h, 18h10. Dim : 14h, 18h10, 20h05.
Mar : 10h30, 14h, 16h, 20h05.
Samba (1h59). Jeu, ven, lun, 
mar : 10h30, 13h, 15h20, 17h40, 20h,
22h20. Mer, sam, dim : 15h20,
17h40, 20h, 22h20. 
Serena (1h45). Mer, sam : 17h55,
22h25. Jeu, ven, lun, mar : 13h25,
15h45, 20h15. Dim : 22h25.
La légende de Manolo (1h35).
Sam, dim : 10h50.
Magic in the moonlight (1h38).
Mer, sam, dim : 18h30. Jeu, ven, lun,
mar : 10h30, 12h30, 14h30, 16h30,
18h30.

Magic in the
moonlight
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Famille

Abel Ferrara fait partie
de ses réalisateurs qui
ne laissent pas indiffé-

rent. Qu’on aime ou qu’on dé-
teste son travail, il ne laisse
jamais de marbre. Il faut dire
que le cinéaste orginaire du
Bronx n’a jamais eu peur de la
controverse. Bien au contraire,
il s’en délecte.
Il débarque à Cannes en 1992,
pour y présenter Bad Lieute-
nant, l’histoire d’un flic dro-
gué, alcoolique, enquêtant sur
un viol, campé avec brio par
Harvey Keitel. Ferrara se fait
remarquer par sa façon de fil-
mer des scènes ultra violentes
qui dérangent et impression-
nent en même temps. 
Il y gagne très rapidement une
réputation sulfureuse tout au-
tant qu’une image de réalisa-
teur culte. Cette notoriété lui
permet de décrocher de plus
gros budgets et de réaliser des
œuvres à succès. 

Son œuvre est 
une plaie ouverte...
Dans les années 90, il tourne
presque un film par an. Après
Snake Eyes, il livre Body Snat-
chers, The Addiction et Nos
funérailles. Suivront New Rose
Hotel et The Blackout, qui fit

beaucoup jaser à Cannes, no-
tamment pour quelques scè-
nes intimistes entre Claudia
Schiffer et Béatrice Dalle.
En 2001, il est de nouveau sé-
lectionné à Cannes avec Xmas.
En 2005, il revient avec Mary,
long métrage, ô combien po-
lémique, sur le personnage de
Marie-Madeleine. Plus récem-
ment, il s’est encore fait remar-
quer avec Welcome to New
York, adaptation libre de l’af-
faire du Sofitel qui défraya la

chronique en 2011 et eut rai-
son de la carrière politique de
Dominique Strauss-Kahn.
Vous l’aurez compris, l’œuvre
de Ferrara est une plaie ou-
verte, à vif, en forme de vision
critique sur notre monde. Son
dernier film ne déroge pas à 
la règle et reconstruit le der-
nier jour de la vie du grand
poète et cinéaste italien, Pier
Paolo Pasolini.
Ce mercredi 19 novembre, à
18h, il donnera une master-

class exceptionnelle au Café
des images, suivie d’une pro-
jection, à 20h, à l’amphithéâ-
tre Daure.

MMaatthhiieeuu  GGiirraarrdd

Abel Ferrara à l’amphi Daure !
Réalisateur mythique, l’Américain Abel Ferrara est à Caen ce mercredi. Après
avoir dirigé une masterclass au Café des images, il présentera à l’amphi Daure
son nouveau film dédié à un autre grand du 7e art, l’Italien Pier Paolo Pasolini.

Le mythique réalisateur 
new-yorkais, Abel Ferrara, 
est à Hérouville et Caen, 
ce mercredi 19 novembre. 
Il dirigera une masterclass 
et présentera son dernier film.

Arnolds Burovs, considéré comme le père
de l’animation lettone, a fondé les studios
Animacijas Brigade en 1966. Depuis, les
techniciens et réalisateurs ont perpétué
son héritage en produisant plus d’une
centaine de films en 48 ans.
Ce week-end, dans le cadre des Boréales,
le Café des images vous invite à en 
découvrir certains. Rendez-vous ce
samedi 22 novembre, à 15h30, pour 
Letton(ant) Charlot, une sélection 
de quatre courts-métrages de Burovs : 
Le Rêve,  La Princesse et le puma, 
Le jeu de la vie et La dernière feuille.

Le lendemain, dimanche 23 novembre,
toujours à 15h30, vous pourrez voir 
le moyen-métrage de Dace Riduze, 
Evlads Lacis et Maris Brinkmanis, 
Le bal des lucioles (0h43). Un voyage
dans un univers féérique et poétique, 
avec des petites bêtes intrépides.
Samedi 22 novembre, à 15h30, 
au Café des images, 4 square du Théâtre,
à Hérouville. Tarifs : de 3,20 à 4 euros. 
Tél : 02 31 45 34 70.

Les 22 et 23 novembre
❱❱ L’animation venue de Lettonie à l’honneur

› Masterclass ce mercredi 19
novembre, à 18h, au Café des
images, 4 square du Théâtre,
à Hérouville. Réservations
au 02 31 45 34 70.
Projection à 20h, à l’amphi
Daure, sur le campus 1. 
Tarifs : de 4,50 à 6,50 euros.

Le bal des 
Lucioles

Le bal des 
Lucioles
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Du 12 novembre au 20
décembre, les artisans,
commerçants et asso-

ciations rassemblés par l’As-
sociation Régionale pour le
Développement de l’Écono-
mie Solidaire (ARDES) tien-
nent à tour de rôle une bouti-
que éphémère, dans la rue
aux Fromages. Ils répondent
ainsi à la demande de certains
citoyens rencontrés sur diffé-
rentes manifestations, qui sou-
haitent les retrouver plus fré-
quemment. 
En ayant pignon sur rue en
plein centre-ville, ils espèrent
aussi rendre accessible leur
motivation commune qui se
retrouve dans les mouvements
de l’économie solidaire, le
développement durable et la
consommation responsable.
«« NNoouuss  ccoonnssiiddéérroonnss  qquu’’iill  ffaauutt
rreeddyynnaammiisseerr  llee  cceennttrree--vviillllee  eenn
pprrooppoossaanntt  ddeess  lliieeuuxx  ccoonnvvii--
vviiaauuxx,,  ccoolllleeccttiiffss  eett  ppoorrtteeuurrss  ddee
sseennss.. »»

Une boutique hors 
du commun 
La boutique proposera diffé-
rentes activités de vente et
d’information. Vous pourrez
composer votre panier de vête-
ments issus de la récupéra-

tion, de délices du commerce
équitable ou de l’alimentation
biologique et découvrir l’ima-
gination sans frontières d’au-
teurs et slameurs du coin. 
Croisant dans un même
endroit des initiatives mar-
chandes et non marchandes,
le lieu abrite un espace
d’échanges et d’informations.
Au fil des jours, sont propo-
sés des expositions, projec-
tions, jeux collaboratifs et lec-
ture de contes malgaches.

Six semaines d’ateliers 
et d’animations
Cette boutique offre avant tout
un espace accueillant où l’on
peut venir boire un café, regar-
der les produits et ainsi dis-
poser d’informations sur l’éco-
nomie solidaire. 
Vous assisterez également à
des ateliers créatifs à base
d’objets recyclés, d’écriture
ou de dégustation. La boutique
se transformera en espace
musical certains samedis avec

de la musique klezmer ou
encore de la chanson fran-
çaise. Le quartet de jazz Issa-
char lance le bal le samedi 22
novembre. (Le programme
complet à lire ci-contre)

Une boutique éphémère rue aux Fromages
L’économie solidaire a aujourd’hui sa boutique en plein centre-ville de Caen: 
30 m2 de produits et tissus issus du commerce équitable ou des circuits courts, 
six semaines d’animations musicales et artistiques, 25 structures locales en un lieu.

Fanny de l’ARDES vous accueille et
vous raconte tout sur la boutique.

› La boutique éphémère est
située 5 rue aux Fromages,
à Caen. Ouverture de 10h30 
à 19h. 

Mercredi 26 novembre : soirée 
thématique rénovation écologique en
milieu urbain, c’est possible?
Samedi 29 novembre après-midi : lecture
de contes malgaches (photo) avec Sophie
des éditions Dodo Vole, soirée chanson
française avec Les Dénicheurs.
Mercredi 3 décembre : soirée thématique
gestion de l’eau, phyto-épuration, 
toilettes sèches, avec Sacha Liebenow 
de Terreetvia
Samedi 6 décembre : démonstration de
sérigraphie par l’Encrage puis musique
traditionnelle avec Philomène
Jeudi 11 décembre : soirée thématique,
chauffage au bois, poêle de masse avec
Jérôme Chapelle
Samedi 13 décembre : présentation et
dégustation de produits de paysans nor-
mands issus de l’agriculture biologique.
Mardi 16 décembre : dégustation et recet-
tes à base de pain pour apéritifs de Noël
avec la boulangerie La Falue. 
Jeudi 18 décembre : soirée thématique
urbanisme, nouvelles formes d’habiter
avec Sophie Popot, architecte urbaniste 
Samedi 20 décembre : musique Klezmer
avec le groupe Mazel Combo.
Plus d’infos sur www.ardes.org/pas-de-porte.

Programme

Jusqu’au 20 décembre
❱❱ Des rendez-vous à ne pas manquer !



Une convention a été signée
❱❱ L’Université dit « oui » au covoiturage

Selon le diagnostic réalisé
par l’Université de Caen
dans le cadre de Cam-

pus 21, plus de 60 % du per-
sonnel utilise un véhicule pour
faire le trajet domicile-travail.
Beaucoup habitent à l’exté-
rieur de Caen, particulière-
ment au nord de la capitale
bas-normande et empruntent

quotidiennement la route Dou-
vres-Caen très chargée aux
heures de pointes. 

1,07 personne par auto
Quasiment aucun ne pratique
le covoiturage à l’image de la
majorité des automobilistes
circulant dans l’aggloméra-
tion caennaise. D’ailleurs la

dernière étude portant sur les
déplacements dans l’agglo
révèle que les véhicules sont
occupés en moyenne par 1,07
personne. 
Meilleurs élèves, les étudiants
sont 70 % à utiliser les trans-
ports en commun et 8 % le
covoiturage. 

MM..JJ

Les chiffres parlent d’eux-mêmes : on partage la route mais pas sa voiture. 
Il n’y a en moyenne qu’une personne par véhicule en circulation dans l’agglo. 

Sur les routes de l’agglo, c’est chacun sa voiture !
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EEmbouteillages, station-
nement difficile, pollu-
tion, stress, fatigue... on

connaît tous les revers de notre
« indépendance » à quatre
roues. En revanche, on est
moins conscients de la res-
ponsabilité que nous avons
dans tous ces inconvénients.
Notre indépendance coûte
cher. La solution? Le covoitu-
rage ou l’autopartage. 
En Basse-Normandie, c’est
l’association Éco-mobile qui
travaille depuis 2007 à l’orga-
nisation du covoiturage. En
2011, grâce à une convention
avec la Région, un site inter-
net a vu le jour. wwwwww..ccoovvooiittuu--
rraaggee--bbaassssee--nnoorrmmaannddiiee..ffrr met
en relation les covoitureurs.
Le site internet régional est
prévu pour les déplacements
inférieurs à 100 km. Au-delà,
il vaut mieux chercher sur Bla-
blacar, sur lequel s’appuie d’ail-
leurs le site de la Région. 

Un moment 
de convivialité
Si Éco-mobile vante tant les
mérites du covoiturage, c’est
pour plusieurs raisons. «« LLee
ccoovvooiittuurraaggee  ppeerrmmeett  ddee  ffaaiirree
ddeess  ééccoonnoommiieess,,  rréédduuiitt  llaa  ffaattii--
gguuee  eett  llee  ssttrreessss,,  lliimmiittee  llaa  ppooll--

lluuttiioonn,,  lleess  pprroobbllèèmmeess  ddee  ssttaa--
ttiioonnnneemmeenntt »»  et c’est aussi un
vrai moment de convivialité,
selon son président, Pierre
Aussant. «« LLee  ccoovvooiittuurraaggee
ddoommiicciillee--ttrraavvaaiill::  ll’’eessssaayyeerr  cc’’eesstt
ll’’aaddoopptteerr.. »»  
Au-delà de l’aspect convivial,
les économies réalisées sont
importantes : plus de 260
euros, en covoiturant à deux,
pour une voiture essence qui
consomme 7,5 litres/100 km,
plus de 340 euros en covoi-
turant à 3. Seule ombre au
tableau pour l’agglomération
caennaise, l’absence d’aire de

covoiturage. Toutes sont des
aires sauvages. 

Utilisation d’une voiture:
10 % du temps
Si à l’inverse, vous habitez à
deux pas de votre travail et
que vous n’avez besoin d’une
voiture qu’occasionnellement,
il existe un nouveau service
également porté par Éco-
mobile: l’autopartage. «« CC’’eesstt
llee  ppaarrttaaggee  àà  pplluussiieeuurrss  ppeerrssoonn--
nneess  ddee  ll’’uussaaggee  dd’’uunnee  vvooiittuurree..
CC’’eesstt    ppoossssiibbllee  dduu  ffaaiitt  qquu’’uunnee
vvooiittuurree  nn’’eesstt  uuttiilliissééee  eenn
mmooyyeennnnee  qquuee  mmooiinnss  ddee  1100 %%

dduu  tteemmppss.. »»
Éco-mobile facilite la mise en
relation des autopartageurs
proches géographiquement,
propose une assurance spé-
cifique pour le temps d’auto-
partage, fournit les documents
indispensables (contrat de
location…), propose une grille
tarifaire et assure un rôle de
conseil. 

MMaarrjjoorriiee  JJaanneettaauudd

Le covoiturage : « L’essayer, c’est l’adopter »
Selon 60 millions de consommateurs, le covoiturage passe à la vitesse supérieure.
Partager sa voiture et son temps de trajet avec d’autres ne semble plus incongru.
Pourquoi? Réponse avec Éco-mobile qui organise le covoiturage et l’autopartage.

Zoom sur...

2700. C’est le nombre de personnes 
qui travaillent à l’Université de Caen
Basse-Normandie. 25000, c’est le
nombre d’étudiants. Inutile de préciser 
à quel point l’Université est sensible 
aux modes de déplacements. Vendredi
dernier, le président Pierre Sineux 
a signé une convention avec
l’association Éco-mobile.
Dans le cadre de Campus 21, 
consacré au développement durable, 
un diagnostic des pratiques dans la vie
quotidienne a été réalisé (lire aussi 
ci-contre). « Nous voulions savoir 

où nous en étions et formaliser 

certains principes. » Pierre Aussant, 
le président d’Éco-mobile a alors
contacté l’Université pour proposer 
la signature de cette convention intitulée
« Développement du covoiturage 
sur la distance domicile-travail », et qui
s’inscrit dans l’action « Covoiturons avec
la Région Basse-Normandie ». Y voyant
l’occasion de faire la promotion d’un
autre mode de déplacement et d’une
« solution pour évoluer et avancer dans

les défis du XXIe siècle », l’Université a
accepté. Moins de fatigue et de stress,
moins de pollution, moins de problèmes
de stationnement, Pierre Sineux est
convaincu par les arguments apportés
par l’association. 
Éco-mobile et l’Université de Caen ont
pris des engagements sur la diffusion
des éléments de communication. 
Depuis le site internet www.unicaen.fr,
les personnels ainsi que les étudiants
pourront directement accéder à la
plateforme de covoiturage. 

M.J

Avec le covoiturage : moins de voitures 
et plus de stationnements. 

› Plus d’infos sur le covoitu-
rage et l’autopartage sur le
site www.eco-mobile.org.



Coommmmeenntt  aavveezz--vvoouuss  ddéé--
ccoouuvveerrtt  llee  lliivvrree  LLaa  LLeett--
ttrree  àà  HHeellggaa ??

Je l’ai lu il y a deux ans et j’ai
beaucoup aimé. Il y a un véri-
table mystère autour de l’Is-
lande...

QQuu’’eenn  aavveezz--vvoouuss  ppeennsséé  ??
J’ai cru que l’auteur, Bergs-
veinn Birgisson, avait l’âge de
son personnage, c’est-à-dire
celui d’un homme âgé, alors
qu’il n’est né qu’en 1971. Il a
une capacité d’invention sur-
prenante ! Ce qui me touche
beaucoup, c’est comment on
peut passer à côté de sa vie,
à côté d’un grand amour dont
on a la perception, la certi-
tude. 

VVooss  sseennssaattiioonnss  ddiiffffèèrreenntt--eelllleess
eennttrree  ll’’eennrreeggiissttrreemmeenntt  dduu  CCDD
eett  uunnee  lleeccttuurree  ppuubblliiqquuee  ??
Ce sont les mêmes différences
qu’entre le théâtre et le 7e art.
Sur un tournage, vous pouvez
faire une prise ou dix. Au théâ-
tre, comme pour une lecture,
vous êtes obligés d’être bon,
ce qui implique de nombreu-
ses répétitions.
Par exemple, en ce moment,

je joue Mur devant 850 per-
sonnes. Je dois être ce type
détestable et faire passer les
émotions. La présence prend
alors plus d’importance que
la voix, comme si vous vous
donnez à voir à des gens qui
sont loin. 

CCoommmmeenntt  aarrrriivveezz--vvoouuss  àà  mmeett--
ttrree  uunn  ««  ffiillttrree  »»  eennttrree  ll’’iinnttiimmiittéé
dduu  tteexxttee  eett  vvooss  pprroopprreess  éémmoo--
ttiioonnss  ??
C’est l’un des grands mystères

du métier de comédien. Cela
ne marche pas si on est dans
l’être. Si vous êtes dans le pa-
raître, on ne vous voit pas. Si
vous essayez de plaire, c’est
la catastrophe. Il faut aller à
l’intérieur de soi et transmet-
tre.

CCeettttee  aannnnééee,,  àà  HHoonnfflleeuurr,,  vvoouuss
aavveezz  ééttéé  iinnttrroonniisséé  àà  ll’’AAccaaddéémmiiee
AAllpphhoonnssee--AAllllaaiiss,,  qquu’’eesstt--ccee  qquuee
cceellaa  rreepprréésseennttee  ppoouurr  vvoouuss  ??
Je suis très heureux d’avoir

reçu ce certificat d’aptitude 
à la plaisanterie et que cet
aspect de ma personnalité soit
reconnu. 
C’est quelque chose de très
joyeux. Lorsque l’on butte sur
des choses, si on le fait avec
humour, ça passe.

PPoouuvveezz--vvoouuss  nnoouuss  ddiirree  qquueell--
qquueess  mmoottss  ssuurr  vvoottrree  aaccttuu  ??
Comme je l’évoquais plus tôt,
en ce moment, je joue l’his-
toire d’un type épouvantable
aux côtés de Nicole Calfan
dans la pièce Mur d’Amanda
Sthers, mise en scène par An-
ne Bourgeois.
J’ai aussi décroché le rôle prin-
cipal dans le nouveau film du
Géorgien Otar Iosseliani. C’est
un cinéaste qui a une appro-
che très poétique. Nous avons
commencé à tourner dans son
pays natal. J’interprète un po-
pe qui fait des baptêmes, mais
qui est en réalité en mission
pour le KGB...

Rufus lit « La Lettre à Helga » 
Il fait incontestablement partie des comédiens qu’on aimerait voir plus souvent 
à l’écran. Dimanche, au Musée des Beaux-Arts, Rufus lira le texte de Bergsveinn
Birgisson, La Lettre à Helga. Notre chroniqueuse, Sophie Peugnez, l’a rencontré.
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Vous le saviez peut-être, mais à l’origine le
festival Les Boréales était essentiellement
axé sur la littérature. S’il s’est étoffé au 
fil des années pour devenir totalement 
pluridisciplinaire, ceux qui œuvrent 
à son organisation n’ont pas oublié 
pour autant ce qui constitue la clé 
de voûte de l’événement. 
Ainsi, ce week-end, le Musée des Beaux-
Arts de Caen sera le cadre de plusieurs
rencontres littéraires. L’occasion par
exemple de laisser Rufus ou Guy Abgrall
vous faire la lecture (lire ci-contre), 
mais aussi d’avoir un contact direct 
avec plusieurs auteurs. 
Début des festivités samedi 22 novembre,
à 14h, avec un « voyage dans l’imaginaire
finlandais » en compagnie de Tuomas
Kyrö, Rosa Liksom et Riikka Pulkkinen.
À 15h30, place à la « grande dédicace »
de Björn Larsson qui présentera son 
nouvel ouvrage La Dernière aventure 
de Long John Silver. Vous aurez ensuite
rendez-vous avec Guy Abgrall pour une
lecture du Meunier Hurlant (lire ci-contre).

Le lendemain, dimanche 23 novembre,
la journée débutera à 11h avec le projet
It’s playtime (lire en page 22).
Si le cœur vous en dit, à 14h, vous pourrez
enchaîner avec une rencontre avec Tomas
Espedal et Halfdan W. Freihow autour du
thème « Correspondances norvégiennes ».
À 15h30, ce sera au tour de Audur Ava
Ólafsdóttir de se prêter au jeu de la 
« grande dédicace ». Il sera notamment
question de son roman, L’exception.
Enfin, à 17h30, vous pourrez terminer 
ce week-end littéraire en beauté avec 
une lecture de La Lettre à Helga par Rufus.
Musée des Beaux-Arts, au château de Caen. 
Tél : 02 31 30 47 70. ENTRÉE LIBRE.

Zoom sur...

Les 22 et 23 novembre
❱❱ Un grand week-end littéraire à Caen

Ce dimanche, 
au Musée des 
Beaux-Arts, 
Rufus lit La 
lettre à Helga.

› Dimanche 23 novembre, 
à 17h, au Musée des Beaux-
Arts de Caen. ENTRÉE LIBRE.
Tél : 02 31 30 47 70.

Le comédien  Guy Abgrall
travaille avec de nom-
breuses compagnies du

Grand Ouest, produit ses pro-
pres spectacles et tourne pour
le cinéma et la télévision. 
Invité depuis deux ans aux
Boréales, ses lectures rencon-
trent toujours un vif succès.
Il a notamment lu lors de l’édi-
tion 2013, Le vieux qui ne vou-
lait pas fêter son anniversaire

de Jonas Jonasson. 
Ce dimanche, il vous fera cette
fois la lecture du roman d’de
Arto Paasilinna, Le Meunier
Hurlant. L’action se situe dans
un petit village du nord de la
Finlande, peu après la guerre.
Un inconnu rachète et remet
en marche le vieux moulin. Il
a malheureusement un gros
défaut : à la moindre contra-
riété, il se réfugie dans les bois

pour hurler à la lune, empê-
chant les villageois de dormir.
Ces derniers n’ont dès lors
qu’une idée, l’envoyer à l’asile. 

Conteur d’exception, le Breton Guy Abgrall est aussi un habitué des Boréales. 
Ce samedi, au Musée des Beaux-Arts, il lira pour vous Le Meunier Hurlant.

Guy Abgrall fait la lecture du « Meunier Hurlant »

› Samedi 22 novembre, à 17h30,
au Musée des Beaux-Arts
de Caen. ENTRÉE LIBRE.
Tél : 02 31 30 47 70.

Rosa Liksom

Audur Ava 
Olafsdottir



Destiné à financer, sauf excep-
tion, une opération immobi-
lière dans le neuf, le prêt à taux
zéro est réservé aux primo-
accédants et aux personnes
n’ayant pas été propriétaires
de leur logement dans les deux
années précédant l’offre de
prêt. Seuls les établissements
financiers ayant passé une
convention avec l’Etat sont habi-
lités à proposer le PTZ. Sans
frais de dossier ni intérêts, ce
prêt, octroyé pour l’achat de
la résidence principale, ne per-
met pas à lui seul l’acquisition
d’un logement et doit être asso-
cié à un prêt immobilier prin-
cipal. Il peut donc se cumuler
avec tout autre prêt : prêt d’ac-
cession sociale, prêt conven-
tionné, prêt d’épargne loge-
ment, prêt Action logement,

prêt immobilier classique. Son
obtention et les modalités de
remboursement dépendent du
montant de l’opération, de la
tension de la zone où se situe
l’achat l’immobilier, du nom-
bre de personnes composant
le ménage et de leurs ressour-
ces. Plus la zone où est situé le
logement est tendue, plus les
plafonds de ressources pour
bénéficier du PTZ sont élevés
et plus le montant du prêt (en
pourcentage de la valeur du
bien) est important. 
Le montant des ressources à
prendre en compte pour l’offre
de PTZ est le plus élevé des
deux calculs suivants : la
somme des revenus fiscaux
de référence des personnes
destinées à acquérir le loge-
ment à titre de résidence prin-

cipale (année n-2) ou le revenu
« plancher » correspondant à
10 % du coût total de l’opération. 

Les changements
Si les conditions de ressour-
ces ne bougent pas pour les
zones A et B1 où le marché
est le plus tendu, elles sont
élargies pour la zone B2.
Ainsi le plafond de 
22 000 euros pour une per-
sonne seule passe à 
24 000 euros. Il augmente
ensuite de 28 000 euros à
33 600 euros pour un cou-
ple, de 40 000 à 48 000
euros pour une famille de 
4 personnes et de 64 000 à
76 800 euros pour une
famille de 8 personnes. De
même, la hausse suit pour
la zone C : 22 000 euros
contre 18 500 auparavant

pour une personne seule, 
30 800 euros contre 
25 900 pour un couple et
70 400 euros contre 
59 2000 pour une famille
de 8 personnes. 
Le plafond du prêt est éga-
lement modifié pour mieux
tenir compte de la réalité des
coûts de l’accession. À titre
d’exemple, les plafonds appli-
cables pour une famille de
4 personnes passent de 
158 000 euros à 200 000
euros en zone C, de 172 000
à 220 000 euros en zone B2,

de 234 000 euros à 
270 000 en zone B1. 
Par ailleurs, un allongement
de la durée de rembourse-
ment permet un ajustement
favorable pour certains béné-
ficiaires du programme,
notamment les emprunteurs
de catégories 2 et 3. Les
emprunteurs de catégorie 2,
dont les revenus ne dépas-
sent pas 22 000 euros en
zone A, 19 500 euros en
zone B1, 16 500 euros en
zone B2 et 14 000 euros en
zone C, voient leur différé de
remboursement, période

pendant laquelle l’emprun-
teur ne s’acquitte d’aucune
mensualité, passer de 7 à 
11 ans. De plus, les emprun-
teurs de catégorie 3 affichant
des revenus inférieurs à 
25 000 euros en zone A, 
21 500 euros en zone B1, 
18 000 euros en zone B2 et
15 000 euros en zone C pro-
fitent d’un délai supplémen-
taire pour rembourser. La
durée totale passe ainsi de
20 à 22 ans.

APEI-Actualités. 
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Du nouveau pour le PTZ
Dans le cadre des mesures de relance de la construction,
le gouvernement a décidé de renforcer le prêt à taux à zéro
(PTZ) pour en faire bénéficier un plus grand de nombre de
ménages modestes et de classe moyenne. Ces
modifications devraient permettre de passer de 44 000 à
75 000 PTZ par an. 



Le chauffage au bois connaît
une progression régulière ces
dernières années. Avec les aug-
mentations des tarifs du gaz
et de l’électricité, les ménages
le plébiscitent. Fin 2013, plus de
7,5 millions de foyers utilisaient
ce système. La filière domes-
tique du chauffage au bois a
pour objectif d’ici 2020 d’équi-
per 9 millions de foyers. 
Moins cher que les autres sour-
ces d’énergie, le bois présente
de nombreux avantages. C’est
un matériau durable naturelle-
ment renouvelable. Il a un
impact neutre au regard de l’ef-
fet de serre puisque durant sa
combustion, il libère le CO2
absorbé lors de sa croissance. 

Différentes options sont possi-
bles pour se chauffer au 
bois : celle choisie doit s’adap-
ter à vos besoins. Vous pou-
vez l’utiliser comme chauffage
principal ou d’appoint. La sur-
face à chauffer et votre bud-
get sont à prendre en compte.

Avant de vous équiper, vérifiez
bien la proximité d’une filière
d’approvisionnement, il serait
peu judicieux de faire venir le
combustible de plusieurs cen-
taines de kilomètres de votre
habitat. 

Le bon équipement
Les équipements de chauf-
fage à bois doivent se confor-
mer à un certain nombre de
critères et répondre à des
normes. Une cheminée à
foyer ouvert n’est pas consi-
dérée comme un moyen de
chauffage du fait de son fai-
ble rendement énergétique
et de ses importantes émis-
sions de polluants dans l’at-
mosphère. Des foyers fer-
més/inserts ou poêles
peuvent s’encastrer dans la
cheminée ouverte et la trans-
former en un moyen de
chauffage efficace et plus
respectueux de l’environne-
ment. 
Si vous n’avez pas de che-
minée, vous pouvez vous
équiper d’un foyer fermé ou
d’un poêle (poêles à bûches
et à granulés en acier ou
fonte, poêles à accumulation
en fonte et matériaux réfrac-
taires) en tenant compte du
volume à chauffer et de l’iso-
lation du logement. Dans une
maison disposant déjà d’une
chaudière, l’appareil de
chauffage à bois est utile
pour compléter le chauffage
central. En intersaisons, il

peut servir de chauffage prin-
cipal. 
Vous pouvez aussi opter pour
une chaudière fonctionnant
au bois bûche ou aux gra-
nulés. Cette solution est inté-
ressante si vous avez une
grande maison et la place
pour un local de chaufferie
spécifique. La chaudière au
bois assure les besoins en
énergie du logement :
chauffage central et eau sani-
taire. 
Sachez que le choix d’un
appareil de chauffage au bois
doit se faire avec l’aide d’un
professionnel reconnu. Il vous
conseillera sur le modèle,
l’habillage et les équipements
annexes (conduits). La men-
tion « professionnel reconnu

garant de l’environnement »
est désormais obligatoire
pour bénéficier des aides
publiques (éco-PTZ et crédit
d’impôt développement
durable). 
Pour votre appareil, fiez-vous
au logo Flamme verte, le
label de qualité des appa-
reils de chauffage au bois. À
partir de janvier 2015, ce
label ne sera plus accordé
qu’aux seuls appareils dotés
de 5 étoiles qui permettent
de limiter les émissions de
particules dans l’air à moins
de 125 mg/m3. 

APEI-Actualités. 
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Le chauffage au bois séduit
Source d’énergie la moins coûteuse du marché, le bois séduit
de plus en plus de Français qui n’hésitent pas à l’adopter
comme mode de chauffage pour réduire la facture. 

© Lorflam

L’entretien
Si le chauffage au bois exige une installation par un professionnel,
il obéit également à des règles d’utilisation et d’entretien strictes.
Afin de garantir votre sécurité, les conduits de fumée doivent être
ramonés deux fois par an, dont une fois pendant la période de
chauffe. Un certificat de ramonage, attestant du bon état des conduits,
doit être remis à chaque visite afin d’être couvert par votre assu-
rance en cas d’incendie. En plus de ces précautions indispensa-
bles, votre installation nécessite une visite annuelle d’entretien
effectuée par un professionnel qualifié. Vous pouvez vous-même effec-
tuer certaines opérations pour maintenir votre appareil en bon état
: enlèvement des cendres, nettoyage de la vitre, de l’intérieur de la
hotte (pour un foyer fermé/insert) ou du brasier (pour un poêle). 



En vue d’une acquisition, la
première impression d’un visi-
teur est primordiale. N’hésitez
pas à vous mettre dans la peau
d’un futur acquéreur qui va
pour la première fois entrer
dans votre habitation en vente.
Il s’agit de ne rien négliger pour
donner un aspect agréable. 
Avant toute visite, prévoyez que
votre maison ou votre appar-
tement soit propre. Aérez les
pièces pour supprimer les
odeurs gênantes (de cuisine
ou d’animaux, par exemple).

Les perceptions olfactives sont
particulièrement importantes
et une odeur qui « agresse »
peut rendre un acheteur réti-
cent. Évitez aussi que des meu-
bles ou des objets encombrants
(poussettes, vélos) bouchent
le passage et empêchent de
circuler librement. 
Dépersonnalisez dans la
mesure du possible votre inté-
rieur et allégez la décoration
des pièces. Enlevez les photos
et rendez la décoration la plus
neutre possible. L’acquéreur

doit pouvoir se projeter dans les
lieux et imaginer comment il va
pouvoir s’installer. N’oubliez
pas d’ouvrir les stores et les
rideaux pour permettre au visi-
teur d’apprécier la luminosité.
Lorsque la visite est en soirée,
laissez toutes les lumières allu-
mées et remplacez les ampou-
les défectueuses. 
Si vous habitez une maison et
que vous avez un jardin, pen-
sez à l’entretenir. Ramassez les
feuilles mortes, enlevez les
mauvaises herbes et veillez à

tondre le gazon. Installez-y une
table et des chaises : le jardin
doit être un endroit propice à
la détente, valorisez-le. 

Des menus travaux
Sans engager des travaux pha-
raoniques, votre maison doit
dégager une impression de
netteté. Vérifiez l’état de vos
volets et prévoyez un coup de
peinture si nécessaire. De
même, prévoyez de rafraîchir
les murs et les revêtements
muraux. Faites quelques retou-
ches de peinture, remplacez
le papier peint endommagé
ou décollé et rebouchez les fis-
sures trop apparentes. Réali-
sez d’autres petits travaux en
réparant un robinet qui fuit,

laissant ainsi apercevoir une
plomberie défectueuse. Faites
enlever un fil électrique qui
pend et faites aussi réparer des
carreaux éventuellement bri-
sés. Prenez aussi le temps de
vérifier le fonctionnement de
toutes les portes, tiroirs, fenê-
tres coulissantes et à battants.
Sachez qu’un logement négligé

ne fait jamais bonne impres-
sion. Il vaut mieux décider d’en-
treprendre quelques petits
embellissements pour mettre
toutes les chances de son côté
et arriver à convaincre un ache-
teur.

APEI-Actualités. 
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Optimiser 
la vente d’un bien
Faire une transaction dans les meilleurs délais est l’objectif
de tout propriétaire qui envisage de vendre un bien. Mais pour
séduire un acheteur potentiel, il est nécessaire de rendre le
logement attractif. Et il suffit parfois de peu de choses…

Faire appel à un professionnel
Si vous désirez vendre plus rapidement votre appartement ou votre maison dans un environnement
de marché concurrentiel, vous pouvez également vous entourer de professionnels pour préparer votre
bien à la vente. Ces derniers en assurent la promotion afin de séduire les acquéreurs potentiels. Il
existe aujourd’hui des entreprises spécialisées en home staging qui vous font bénéficier du savoir-
faire de spécialistes en la matière, moyennant un tarif pouvant atteindre plusieurs centaines d’euros.
Né dans les années 1970 aux États-Unis, le home staging est une technique de marketing immobilier
consistant à « mettre en scène » le bien. Le home stager prend en charge la mise en valeur de votre
logement avant le début des visites. Cette préparation permet de révéler le potentiel du bien afin que
les acheteurs puissent s’y projeter facilement, se décider plus vite et ainsi, accélérer le processus de
vente. 

© Ivonne Wierink



Capteurs solaires :
plans ou à tubes ?
Utilisés pour la production d’eau chaude sanitaire, les
panneaux solaires thermiques présentent deux types
différents : les capteurs plans et les capteurs à tubes sous
vide.

Le principe d’utilisation des
panneaux solaires thermiques
est identique : il s’agit de
convertir le rayonnement solaire
en chaleur. Un fluide calopor-
teur absorbe la chaleur du
rayonnement et la distribue au
réseau d’eau de chauffage, par
le biais d’un chauffe-eau solaire
(CESI) qui sert d’échangeur
thermique. Le fluide est soit
enfermé dans des tubes, soit
dans les canaux d’une plaque
absorbante. Globalement, c’est
ce qui fait la différence entre
les capteurs plans et les cap-
teurs à tubes sous vide.
Les températures de chauffe
ne sont pas les mêmes dans
les deux technologies. Les cap-
teurs à tubes sous vide sont,

comme leur nom l’indique,
constitués de tubes transpa-
rents comprenant un espace
vide d’air entre la paroi exté-
rieure et l’absorbeur. Ce qui
assure une isolation limitant
les déperditions de chaleur et
permet ainsi de dépasser 100
à 120 degrés. Voilà pourquoi ce
type de capteur est plus uti-
lisé pour les applications indus-
trielles nécessitant de hautes
températures de chauffe, et
réputé plus efficace, d’autant
que chaque tube peut profiter
d’une orientation spécifique,
de plus ou moins 30 degrés. La
surface d’absorbeur nécessaire
est moindre pour obtenir une
performance équivalente à celle
des capteurs plans.

Plus de plans sur nos toits
Dans l’habitat individuel, les
capteurs plans sont souvent
privilégiés car leur tempéra-
ture de chauffe de 50 à 80
degrés est davantage adaptée

à la production d’eau chaude
sanitaire et leur esthétique s’in-
tègre plus aisément aux toitu-
res que celle des tubes appa-
rents. Les capteurs solaires à
plans vitrés se présentent en
effet sous la forme d’un châs-
sis-coffre comportant un isolant
thermique au fond et une grille
de collecteurs dans lesquels
circule le fluide caloporteur,
recouverte par une plaque de
couleur sombre. Celle-ci
absorbe l’énergie en limitant
les déperditions.

Sûrement moins performants
que les capteurs à tubes sous
vide, les capteurs plans le sont
néanmoins suffisamment pour
alimenter un chauffe-eau
solaire. Leur durée de vie (envi-
ron 20 ans), le peu d’entretien
qu’ils réclament, et leur prix
moins élevé expliquent leur
succès sur le toit des maisons.
Reste que dans les deux cas,
la qualité de la mise en oeuvre
reste primordiale.

APEI-Actualités. 

Capteur plan Vitosol 100-F Viessmann
Capteurs solaires à plans 

et à tubes sous vide Viessmann



Ossature bois : 
une option performante 
pour la maison
En nette progression sur le marché de la construction, les
maisons à ossature bois séduisent pour leurs performances
thermique, écologique et leur rapport qualité/prix.
Actuellement, 8 % des mises en
chantier de logements indivi-
duels en France sont des mai-
sons à ossature bois, soit envi-
ron 15 000 constructions par
an. Selon les prévisions du mar-
ché, ce nombre aura doublé en
2015. Ce succès s’explique
notamment par les nouvelles
exigences en matière de perfor-
mance thermique de l’habitat,
l’attrait pour un matériau authen-
tique proche de la nature et un
rapport qualité/prix compétitif. 
Naturel, renouvelable, le bois a
un bon bilan écologique, d’au-
tant qu’il provient d’essences
locales (chêne, pin, etc) issues de
forêts gérées durablement et
qu’il participe à la lutte contre
l’effet de serre en stockant le gaz
carbonique. De plus, c’est un
matériau à la fois robuste et léger
dont les qualités de portance en
font un élément couramment
utilisé pour la structure des habi-
tations. Les maisons à ossature
bois font appel à sa solidité et à

sa longévité, tout en apportant
une souplesse de construction
réduisant le coût du chantier. 

Profil des murs
L’ossature bois est composée
d’une trame de pièces de bois
disposées verticalement tous les
40 à 60 centimètres et de traver-
ses horizontales en partie haute,
basse et médiane. Un panneau
de contreventement assure la
stabilité et la rigidité de l’ensem-
ble. La cavité entre les montants
est remplie d’un isolant. 
Imaginez une coupe de profil
d’un mur à ossature bois. De l’in-
térieur vers l’extérieur, vous trou-
vez une plaque de plâtre (ou
autre habillage intérieur), un lat-
tage bois avec une garniture, une
membrane continue appelée
frein-vapeur assurant l’étanchéité
à l’air, les montants constituant
l’ossature bois sur une épaisseur
variable (120 à 145 cm) remplie
d’isolant et un panneau contre-

ventant. Plusieurs solutions de
revêtement extérieur sont ensuite
possibles, par exemple du polys-
tyrène expansé recouvert d’un
enduit, ou un pare-pluie isolant
en fibres de bois et un lattage
supportant un bardage bois tout
en assurant un vide d’air.
Grâce à la faible conductivité du
bois et à la présence de l’isolant
à l’intérieur de l’élément de struc-
ture, cette technique limite les
ponts thermiques, y compris
pour la jonction avec la dalle de
béton sur laquelle peut descen-
dre le frein vapeur. À performance
thermique équivalente, les murs
sont jusqu’à deux fois moins
épais que dans d’autres systè-
mes constructifs. L’emprise au
sol limitée et le montage des
murs en atelier permettent de
réduire de moitié le temps de
chantier. D’où un bon rapport
qualité/prix, comptez entre 1 000
et 1 500 euros le m2.

APEI-Actualités. 



Ils font l’actu

Côté Actu L’info en direct sur:
www.cotecaen.fr
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LLe stationnement repré-
sente-t-il vraiment un
frein à l’activité commer-

ciale du centre-ville de Caen.
Oui selon, la nouvelle muni-
cipalité qui prend des mesu-
res pour renforcer son attrac-
tivité, à partir du samedi 6
décembre. «« OOnn  ccoommppttee  112200
000000  ssttaattiioonnnneemmeennttss  eenn  mmooiinnss
(véhicules entrants NDLR)
ddaannss  lleess  ppaarrkkiinnggss  ssoouutteerrrraaiinnss,,
ccee  qquuii  pprroouuvvee  qquu’’iill  yy  aa  mmooiinnss
ddee  ccoonnssoommmmaatteeuurrss  eett  dd’’aatt--
ttrraaccttiivviittéé »», relève Philippe
Lailler, adjoint au maire en
charge du stationnement, qui
reconnaît une baisse du pou-
voir d’achat mais surtout la
fuite des consommateurs vers
les centres commerciaux de
la périphérie. Véronique De-
belle, adjointe en charge du
commerce, estime que le chif-
fre d’affaires des commerçants
a baissé de 20 % en deux ans.
Voici les mesures.

••  LLaa  ggrraattuuiittéé  dduu  ssttaattiioonnnneemmeenntt
llee  ssaammeeddii  eennttrree  1111hh  eett  1155hh..
Sont concernés tous les sta-
tionnements payants des
zones rouge et jaune ainsi que
les quatre parkings en enclos
gérés par la Ville (Courtonne,
Vendeuvre Sud et Nord et
République).

••  LLaa  mmiissee  eenn  ppllaaccee  dd’’uunn  ppaarr--
kkiinngg  rreellaaiiss  ggrraattuuiitt au Parc des
expositions avec une navette
également gratuite le samedi
toutes les 15 minutes, de 9h30
à 19h30. Les précédentes
municipalités ont déjà tenté
cette mesure sans succès. Joël

Bruneau et ses adjoints comp-
tent sur un changement des
mentalités des consomma-
teurs pour s’y mettre. En début
d’année prochaine, un dispo-
sitif de navettes sera égale-
ment mis en place en semaine,
notamment pour les salariés
des commerces moyennant
un abonnement.

••  LL‘‘aauuggmmeennttaattiioonn  ddee  llaa  dduurrééee
ddee  ssttaattiioonnnneemmeenntt  mmaaxxiimmaall  en
zone rouge de 75 à 100 minu-
tes (1,20 euro de l’heure). En
zone jaune, le stationnement
maximal reste à 150 minutes
(0,80 euro de l’heure).

••  LL’’eexxtteennssiioonn  dduu  ssttaattiioonnnnee--
mmeenntt  ppaayyaanntt  eenn  zzoonnee  jjaauunnee
dans le secteur du stade nau-
tique (160 places) afin d’évi-
ter les voitures ventouses et

de permettre aux utilisateurs
d’y stationner. L’extension de
la zone jaune est également
prévue jusqu’à la Presqu’île
lorsque des emplacements
seront réalisés. «« AAccttuueellllee--
mmeenntt,,  aauuccuunn  ppaarrkkiinngg  nnii  ttrraannss--
ppoorrtt  eenn  ccoommmmuunn  nnee  ssoonntt  pprréé--
vvuuss  aalloorrss  qquuee  llee  PPaallaaiiss  ddee
jjuussttiiccee  nnee  vvaa  ppaass  ttaarrddeerr  àà
oouuvvrriirr  eett  eennssuuiittee  llaa  BBMMVVRR.. »»

••  LLaa  ccrrééaattiioonn  dd’’uunn  55ee  sseecctteeuurr
rrééssiiddeennttiieell appelé « Albert
Sorel » avec le tarif préféren-
tiel « résidents » comme pour
les autres secteurs. La carte
résident coûte 15 euros par
mois ou 150 euros par an. Elle
permet de stationner en zone
jaune et pour 2 euros supplé-
mentaires par jour en zone
rouge (à l’exception des rues
de Bernières, Saint-Jean, Saint-

Sauveur, Pémagnie et de la
place Letellier). Un forfait arti-
san réparateur de 250 euros
par an est proposé sur l’en-
semble des zones payantes.
Le manque à gagner des 2h30
de stationnement gratuit du
samedi, entre 11h et 12h30 et
de 14h à 15h, est estimé à 230
000 euros. La mise en place
de la navette coûtera 30 000
euros pour les six premiers
mois. Selon le maire et ses
adjoints, le manque à gagner
devrait être compensé par l’ex-
tension de la zone jaune.

MMaarrjjoorriiee  JJaanneettaauudd

Nouveau plan de stationnement
À partir du samedi 6 décembre le stationnement sera gratuit dans toute la ville
de Caen de 11h à 15h. Un parking relais et une navette vont aussi être mis en
place. Objectif : donner un nouveau souffle aux commerces du centre-ville. 

La passerelle du donjon

La passerelle en bois permettant l’accès
au donjon du château de Caen a été
enlevée, ce lundi, pour réaliser des
appuis en maçonnerie. Elle sera
temporairement remplacée par une
passerelle métallique. Cette installation,
plus sécurisée, doit permettre aux
entreprises et aux équipes techniques 
de la Ville de Caen d’accéder au site 
pour des opérations de maintenance et
de végétalisation. La nouvelle passerelle
sera installée dans la 2e quinzaine 
de décembre.
Le lieu est interdit au public afin 
de préserver le site mais il est visible 
depuis le promontoire situé au rempart
Nord-Ouest. Le projet est évalué 
à 36000 euros TTC et subventionné 
au titre des monuments historiques. 

Tous en cuisine
Le salon Tous en cuisine a attiré plus 
de 9 000 visiteurs, le week-end dernier. 
Et l’aventure continue. Pour suivre le
concours de cuisine du même nom,
présenté par Julie Lebailly, en photo 
aux côtés de Grégory Berkovicz le PDG 
de Caen Event et des chefs, rendez-vous
sur Normandie TV, le vendredi soir. Vous
verrez les demi-finales et la finale du
concours, enregistrées pendant le salon. 

› Vous souhaitez réagir ?
Rendez-vous sur notre site
internet www.cotecaen.fr.

Plan : Ville 
de Caen Photo : Caen Event

Photo : Ville de Caen - 
François Decaëns
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En bref...

Saammuueell,,  ppoouuvveezz--vvoouuss
nnoouuss  eexxpplliiqquueerr  llee  pprriinn--
cciippee  dduu  RRooaadd  SShhooww??

Pendant une semaine, une voi-
ture et des hôtesses stoppent
des automobilistes pour leur
faire gagner des euros. Sur les
premiers panneaux, ils peu-
vent lire : « Écoutez Cristal »
et « Des euros à gagner dans
50 mètres ». 
Cinquante mètres plus loin,
l’automobiliste est stoppé. À
l’antenne, l’animateur lui de-
mande de choisir entre trois
enveloppes et il peut gagner
30, 50 ou 100 euros en chè-
ques cadeaux. Il n’y a pas de
perdant!

CCoommbbiieenn  ddee  ffooiiss  ll’’ooppéérraattiioonn
eesstt--eellllee  rreennoouuvveellééee    ??
C’est quatre fois par jour, entre
7h et 9h puis entre 16h et 18
h. Et c’est jusqu’à vendredi.
Ensuite, on mènera l’opéra-
tion dans d’autres villes de la
région et on reviendra à Caen
en janvier.

CCoommmmeenntt  eesstt  aarrrriivvééee  CCrriissttaall àà
CCaaeenn??
La radio est à Caen depuis 2
ans et demi, lorsque nous
avons repris le réseau de Cock-
tail FM. Cristal est née au dé-

but des années 80 dans l’Eure.
C’est d’ailleurs une véritable
institution là-bas. Ensuite avec
les rachats, nous sommes
devenus un réseau régional
haut et bas normand. Nous
sommes le premier réseau
radio à réunifier les deux Nor-
mandie! 
Aujourd’hui, 80 000 auditeurs

nous écoutent chaque jour. 

LL’’eemmppllaacceemmeenntt  ddee  llaa  vvooiittuurree
CCrriissttaall  eesstt  ttoopp  sseeccrreett......  VVoouuss
aavveezz  qquuaanndd  mmêêmmee  uunn  ccoonnsseeiill
àà  ddoonnnneerr  àà  nnooss  lleecctteeuurrss  qquuii
vvoouuddrraaiieenntt  tteenntteerr  lleeuurr  cchhaannccee??  
Écoutez Radio Cristal parce
que juste avant de lancer le
jeu, l’animateur indiquera où

la voiture se trouve, si vous
n’êtes pas loin...

PPrrooppooss  rreeccuueeiilllliiss
ppaarr  MMaarrjjoorriiee  JJaanneettaauudd

Que des gagnants avec Cristal !
Vous l’avez vu ce panneau qui vous indique que vous pouvez gagner des euros
dans 50 m ? C’est Radio Cristal qui est en plein Road Show dans les rues 
de Caen. Explications avec Samuel Gree, le directeur d’antenne.

Rendez-vous dans les rues de Caen, de 7h 
à 9h et de 16h à 18h, pour gagner des euros. 

Le Pavillon vous propose quatre 
rendez-vous au mois de novembre.
Mercredi 19 novembre, à 18h30: état des
lieux et dynamiques à l’œuvre du parc 
de logements de Caen-métropole. 
Vendredi 21 novembre, à 18h30: 
discussion sur l’économie du logement. 
Lundi 24 novembre, à 18h30: discussion
autour de la BMVR, en présence des 
architectes Francisco Martinez 
et Clément Blanchet. 
Mercredi 26 novembre, à 19h: conférence
en présence de Rudy Ricciotti, l’architecte
auquel ont été confiés les projets 
du FRAC et la caserne Martin. 
Le Pavillon, 10 quai François-Mitterrand, à Caen.
Entrée libre dans la limite des places disponibles.

Les élections au Conseil d’administration
du Crous se dérouleront le mardi 25

novembre. Ces élections ont pour 
but d’élire 7 étudiants qui siégeront 
pour les 2 ans à venir.
Qui vote? Les étudiants et élèves en 
formation post-bac  bénéficiaires de 
la Sécurité Sociale Étudiante.
Où voter? Dans les 97 bureaux de vote
répartis dans les établissements publics 
et privés de l’Académie (la liste est sur
www.crous.caen ou sur la page Facebook
du « Crous »).
Comment voter? En présentant sa carte
d’étudiant ou d’élève.

Et si on parlait de Caen... 

Élections au Crous

› Retrouvez Radio Cristal sur
103.2 à Caen, et sur sa page
Facebook.  

Photo : Aikaptur
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En bref...

Àqquuii  ss’’aaddrreessssee  llee  SSaalloonn
dduu  cchhiioott  eett  cchhaattoonn??
Aux personnes qui sou-

haitent acquérir un chiot ou
un chaton et être conseillées
par un éleveur. Notre objectif
est de mettre en relation le
public avec les éleveurs nais-
seurs, nous nous assurons
qu’il n’y ait pas de revendeur
et que les animaux proposés
proviennent bien d’une mère
de leur élevage.
Les gens viennent aussi pour
échanger avec les éleveurs
naisseurs sur la race de l’ani-
mal qu’ils ont déjà. Et puis, il
y a aussi beaucoup de visi-
teurs qui viennent se prome-
ner juste pour voir des bou-
les de poils !

VVaa--tt--oonn  vvooiirr  aauuttaanntt  ddee  cchhaa--
ttoonnss  qquuee  ddee  cchhiioottss??
Nous aurons plus de 40 races
de chiens et environ 400
chiots. En ce qui concerne les
chatons, nous devons faire
avec la saisonnalité de la repro-
duction et ce n’est pas le bon
moment. Il y a peu de cha-
tons. 

CCoommmmeenntt  ffaaiirree  llee  bboonn  cchhooiixx
lloorrssqquu’’oonn  vveeuutt  uunn  aanniimmaall ??
S’il s’agit d’un chien, il faut

d’abord tenir compte de la
taille du chien à l’âge adulte.
il faudra se demander quel
profil de chien on recherche
et qu’est ce qu’on veut en faire.
Nous, en tant qu’organisateurs,
nous donnons aux visiteurs
du salon des informations leur
permettant de se poser les
bonnes questions. 

EExxiissttee--tt--iill  ddeess  cchhiieennss  àà  llaa
«« mmooddee »»??
Oui, souvent il suffit qu’il y ait
un film qui sorte pour que la
race devienne à la mode. Le
Fox terrier, par exemple, était
une race très connue dans les
années 70. Aujourd’hui, elle
est devenue très confidentielle.
En ce moment, c’est plutôt le

Jack Russell Terrier qui est
très tendance. C’est un chien
d’agrément et de compagnie. 

CCoommbbiieenn  ffaauutt--iill  ccoommpptteerr  ppoouurr
ll’’aacchhaatt  dd’’uunn  cchhiioott ??  
Entre 600 et 2500 euros s’il
s’agit d’une race à faible pro-
lificité. Tout dépend aussi du
pedigree. 

PPeeuutt--oonn  rreeppaarrttiirr  aavveecc  ssoonn
cchhiieenn  ssii  oonn  ll’’aacchhèèttee  ssuurr  llee
ssaalloonn??
Oui sauf si l’acheteur souhaite
aller le chercher à l’élevage.
Sinon, il repartira avec le chiot
et plein de documents: un cer-
tificat de bonne santé du vété-
rinaire, un certificat LOF, un
carnet de vaccination, un fas-
cicule comprenant des
conseils...

PPrrooppooss  rreeccuueeiilllliiss  
ppaarr  MMaarrjjoorriiee  JJaanneettaauudd

Les boules de poils font salon 
Comment bien choisir son animal de compagnie ? Quelles sont les différentes
races de chiens et chats ? Réponses au Salon du chiot et du chaton organisé, 
ce week-end, par Gwenaël Quéré. Rendez-vous au parc des expositions, à Caen.

Joke est l’une des
mascottes du salon. 

Après Maman à Caen,
le site internet dédiée
aux mamans souhai-
tant partager leurs
bons plans et leurs
idées (lire notre article
sur www.cotecaen.fr),
c’est MumAround qui
arrive sur la toile caennaise. Il s’agit 
d’un site internet dédié une fois encore
aux mamans mais habitant le même 
quartier et ayant besoin d’échanger 
des informations sur les médecins, 
les gardes d’enfant, etc. La communauté
caennaise vient d’être créée. Mais toujours
pas de papas à Caen!
Plus d’infos sur http://mumaround.com 
et www.mamanacaen.com. 

Ce jeudi 20 novembre, le Salon Pouchkine
accueille une rencontre lecture consacrée
à Simone de Beauvoir. Il s’agira d’extraits
de « Lettres à Nelson Algren - Un amour
transatlantique (1947-1964) ». Simone 
de Beauvoir, en couple avec Jean-Paul
Sartre, rencontre Nelson Algren, écrivain
américain... La rencontre sera suivie, 
pour ceux qui le souhaitent, d’un dîner
accompagné à la guitare.
Rendez-vous à 18h, au Salon Pouchkine, 
9 avenue Grande-Cavée, à Hérouville St-Clair. 

Pas de baby blues sur la toile !

Simone de Beauvoir au Pouchkine

› Samedi 22 et dimanche 
23 novembre, de 10h à 19h,
au Parc des expositions de
Caen. Tarif : 6 euros et C’EST
GRATUIT pour les moins de 11
ans. Pour gagner des entrées
au salon, rendez-vous jeudi
sur la page Facebook
de « Côté Caen ». 



C’est l’heure de vérité
pour le Caen TTC. En
Pro A, contre Issy ce

mardi soir à domicile comme
à Saint-Louis la semaine pro-
chaine, les Normands n’au-
ront plus le droit à l’erreur.
Après cinq journées ils n’ont
pas encore gagné (quatre dé-
faites et un nul). À leur dé-
charge, leur calendrier n’était
pas évident à négocier. 
««  OOnn  aa  ccoommmmeennccéé  ppaarr  lleess  qquuaa--
ttrree  pprreemmiieerrss  ddee  ll’’aann  ddeerrnniieerr..
NNooss  pprreessttaattiioonnss  oonntt  ééttéé  hhoonnoo--
rraabblleess  aavveecc  ddee  ccoouurrtteess  ddééffaaii--
tteess  ddeevvaanntt  LLaa  RRoommaaggnnee,,  CChhaarr--
ttrreess  eett  CCeerrggyy,, souligne Xavier
Renouvin, l’entraîneur nor-
mand soulagé par le bon résul-
tat ramené de Jura Morez (3-
3). OOnn  rreessttee  ssuurr  ddeeuuxx  bboonnss
ppooiinnttss  pprriiss..  MMaaiinntteennaanntt  oonn  aatt--
ttaaqquuee  uunnee  ppéérriiooddee  ccrruucciiaallee  eenn
cchhaammppiioonnnnaatt  ppuuiissqquuee  nnoouuss
aalllloonnss  jjoouueerr  ccoouupp  ssuurr  ccoouupp
ddeeuuxx  ccoonnccuurrrreennttss  ddiirreeccttss  ppoouurr
llee  mmaaiinnttiieenn..  »»

Lorentz en forme
Pour négocier au mieux cette
semaine décisive, Xavier
Renouvin n’aura pas vraiment
de marge de manœuvre. Il au-
ra besoin de ses joueurs au
top pour réussir le carton plein.
Même si pour le moment, le
n°1 caennais Zoltan Fejer-Kon-
nerth (n°21) traverse une crise
de confiance. ««  CC’’eesstt  uunn  pprroo--
bbllèèmmee  mmeennttaall  ddeeppuuiiss  llee  mmaattcchh
ddee  llaa  RRoommaaggnnee,,  mmaaiiss  ççaa  vvaa
rreevveenniirr..  QQuuaanndd  oonn  vvooiitt  sseess
mmaattcchhss  iill  nn’’eesstt  ppaass  àà  llaa  rruuee,,
llooiinn  ddee  llàà..  »»
Romain Lorentz (n°33) pour

sa part affiche une forme étin-
celante. Depuis qu’il a battu
la légende Damien Eloi à Char-
tres, le grand espoir Français
du CCaaeenn  TTTTCC a enchaîné les
performances, épinglant no-
tamment Robert Gardos (n°8),
Marcos Freitas (n°2). Mieux,
il s’est qualifié pour la finale
du World Tour des moins de 21
ans, qui rassemble les huit
meilleurs jeunes de la planète
en 2014. ««  CC’’eesstt  uunn  ggrraanndd  hhoonn--
nneeuurr  ppoouurr  lluuii  eett  ppoouurr  nnoottrree
cclluubb..  »» À Bangkok du 11 au 13
décembre, il sera l’un des seuls
représentants européens. 

Retour en coupe
d’Europe vendredi
Avantage ou inconvénient ?

Ces deux rencontres capita-
les en championnat seront
entrecoupées d’un 16e de finale
de coupe d’Europe ETTU, ven-
dredi. Sur un match sec, à
domicile, les Normands par-
tiront ««  llééggèèrreemmeenntt  ffaavvoorriiss  »»
face aux Italiens de Castel-
Goffredo. Un petit événement
pour le Caen TTC, ancien vain-
queur de la Ligue des Cham-
pions en 1999 qui retrouve la
« petite » coupe d’Europe, six
ans après. 
««  NNoottrree  ddeerrnniieerr  mmaattcchh  rreemmoonnttee
aauu  mmooiiss  ddee  ddéécceemmbbrree  22000088,,
cc’’ééttaaiitt  uunn  qquuaarrtt  ddee  ffiinnaallee  ccoonnttrree
MMoossccoouu,,  rappelle l’entraîneur
caennais qui ne bradera pas
cette compétition. NNoouuss  nnoouuss
ssoommmmeess  qquuaalliiffiiééss..  OOnn  ffeerraa  llee

mmaaxxiimmuumm  ppoouurr  ppaasssseerr  ccee  ttoouurr
mmaaiiss  eenn  ffaaccee,,  nnoouuss  aauurroonnss  uunnee
bboonnnnee  ééqquuiippee  aavveecc  uunn  ssoolliiddee
lleeaaddeerr..  PPoouurr  llee  cclluubb,,  ccoommmmee
ppoouurr  llee  tteennnniiss  ddee  ttaabbllee  rrééggiioo--
nnaall,,  ççaa  vvaa  êêttrree  uunnee  bbeellllee  ssooiirrééee..
MMaaiiss  nnoouuss  ddeevvrroonnss  ffaaiirree  aatttteenn--
ttiioonn  àà  nnee  ppaass  ttrroopp  nnoouuss  ddiiss--
ppeerrsseerr..  »»  
Car la priorité du Caen TTC
reste le maintien en Pro A.

Virage crucial pour le Caen TTC
Semaine cruciale pour les pongistes caennais qui vont affronter deux concurrents
directs en Pro A, et retrouver la coupe d’Europe, ce vendredi. Trois matches 
qui pourraient bien conditionner la suite de la saison.

Romain Lorentz, en confiance, enchaîne les 
performances avec le Caen TTC en Pro A. 

Basket-ball. Les Mondevillaises ont 
eu chaud ce week-end ! Opposées à une
équipe de Nantes-Rezé largement à leur
portée, les filles de Romain L’Hermitte 
ont d’abord dominé la rencontre avant 
de laisser leurs adversaires se rapprocher
dangereusement. Les Normandes 
s’imposent finalement 81 à 79, grâce 
à un tir du buzzer de KB Sharp.
Prochain match ce 22 novembre avec 
un déplacement difficile à Montpellier,
avant d’accueillir le 4e, Angers, le samedi

29 novembre. 

Hockey-sur-glace. Enfin ! Les Drakkars
de Caen ont glané leur premier succès 
en dix matches, dimanche dernier contre
Brest. Une rencontre épique dominée 
par les joueurs de Luc Chauvel même 
si les Finistériens n’ont jamais rien lâché
et s’inclinent finalement 4 buts à 3. 
Malgré cette victoire, le club normand 
n’en reste pas moins la lanterne rouge 
de la Ligue Magnus, l’élite du hockey-
sur-glace français. 
Prochain rendez-vous ce samedi 22

novembre, avec un déplacement chez 
le 5e, Amiens, avant de recevoir Morzine-
Avoriaz le samedi 29 novembre. 

Côté Le sport en direct sur :
www.cotecaen.fr
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Sports
En bref…

› Caen TTC - Castel Goffredo
Amatori Sterilgarda (Italie), 
vendredi 21 novembre, 
à 19h30, à la salle Rufa (sous
les tribunes du stade Hélitas),
avenue Albert-Sorel, à Caen.
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